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Grand assortiment de tweeds, pa­
letots et habits pour le prin­

temps. Dernière nouveau­
té. Bas prix, satisfac­

tion, etc.

J. Albert Riopel
Hardes et Merceries

I.e plus grand assortiment à Joliette.

12 PLACE LAVALTRIE
AGENCE
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“BIENTÔT DIX ANS”
l’ASSOCIATION CATHOLIQUE DES VOYA­

GEURS DE COMMERCE DU CANADA.

Visite de Lord 
Byng de Vimy

COMITE DE RECEPTION. — 
PROGRAMME OFFICIEL.
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Suis ce titre “Le Voyageur Catholique** nous annonce des fêtes Le comité chargé d organiser la 
. |,occasion du dixième anniversaire de 1*A. C. V. C. Le Collège Ste-j réception à faire à Lord Byng de 
M irie Montréal, sera le lieu de cette commémoration, les 28 et 29 juin! Vimy, lors de sa visite en notre ville, 
|92*t On y verra des délégués nombreux de tous les coins de notre le 23 mai prochain, a, à peu près 
province et de l’Ontario. De hauts dignitaires ecclésiastiques et civils, mis la dernière main à l’oeuvre, à sa 
cies orateurs de marque fêteront nos voyageurs. séance de jeudi dernier. Il a arrêté

1/ A. C. V. C. pour la circonstance, aura élevé son effectif de définitivement le programme de cet- 
plusieurs centaines de membres. Il y a dix ans, elle en comptait 14. ;lc et nommé un comité de ré 
On était au début de la grande guerre. Alors que les premiers conrin- ception qui aura la mission de rcce- 
<u-nts s’embarquaient pour les tranchées, vingt-cinq voyageurs de corn- voir officiellement Son Excellence à 
mcicc préludaient eux à leurs courageuses campagnes de cette dernière Li Sarc °* de 1 accompagner durant 
décade, sur le terrain de l’apostolat social catholique, par une retraite jion séjour dans notre cité.
fermée à la Villa St-Martin. De cette forteresse du catholicisme, sise Comité de réception.
sur les bords de la rivière des Prairies, sortit ce petit corps d’élite qu'est 
)• \ C. V. C. Le R. P. Louis Lalande, S. J., en avait suggéré la 
formation, afin que les forces éparses des voyageurs de commerce fussent 
organisées et orientées vers l’apostolat religieux et social. L’idée pousse 
drue dans le cerveau de nos Voyageurs et mène droit à la réalisation.
Après une consultation avec le R. P. Samuel Bellavance, S. J., fonda- des R. P. Charlebois, supérieur,

Le comité de réception sc compo­
se de Son Honneur le maire et des 
membres du conseil, de MM les 
curés de St-Charles et de St-Pierre.
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leur de I A. C. V. C. spécialiste en organisation sociale, 14 voyageurs 
jetaient les bases d’un Cercle Catholique.

C’était le 20 .septembre 1914. Pas longtemps après on commen­
ça à chuchoter—on chuchotait de peur de passer pour naif des choses 
sur les Voyageurs. Oh ! mais des choses tout à fait extraordinaires.

Morin, assistant-supérieur, et bou­
cher. directeur du Noviciat des 
C. S. V., du chanoine 1. Gervais, 
principal de l’Ecole Normale, de 
l’honorable Juge M. Tellier et de

A/, y. E. Casaüant, ex-gérant de la 
Banque d*IIochclaga, qui a ac­
cepté, ces jours damiers, la gé­
rance de la Banque Provinciale.

FETE MUTUALISTE. 
CEPTION. ETC.

RE-

— F.

Une importante réunion des Che­
valiers de Colomb du district aura 
lieu dans notre ville dimanche pro­
chain. Des délégués de toutes les 
parties de la province sont égale­
ment attendus pour prendre part 
aux séances qui auront lieu à la 
salle de l’Académie St-Viateur. 
De hauts dignitaires de l’ordre as­
sisteront aux délibérations.

Dès I I heures A. M., une messe 
spéciale aura lieu à la chapelle 
Bonsecours, et un sermon de cir­
constance sera donné par un prédi­
cateur de renom. Le choeur des Or­
phelines de ’’Hôpital fera les frais 
de la musique durant la messe.

A 1.30 heures de l’après-midi on 
fera l’ouverture des séances qui se 
termineront dans la soirée. Un 
grand nombre de nouveaux membres 
seront initiés, et cette réception pro-

A travers l'actualité
NOS FORETS. CHEZ LES JESUITES.

. . I Les RR. PP. Jésuite de Mont-
La semaine dernière était la se- * i *. • a* i i . . • i r * rca* étaient, dimanche dernier, en

manie de protection des forets. C est i* „ m. • i1 . liesse, lis avaient convie leurs an-
sans doute une bonne chose datti-l • . t.....  • « „ .% .... ciens et leurs amis a partager avec
rer, à un moment déterminé, 1 atten- _IW i. • • t%- i • i -. . eux la joie bien legitime qu ils eprou-
Don du peuple sur une de nos; |>nn-| vent de |a r^ccnte béatification d'un
cipales richesses nationales. Mais a jes membrcs |cs plus ilIustres do
qu, fera-t-on. cro.re qu’il est suffi-le cardinal Robert Bellar- 
sant de s’occuper de nos forets, une mln Le comjld de j*A
semaine par année ?.. Si au moins 
durant les cinquante et une qui res-

min. Le comité de J Association des 
anciens a profité de cette occasion 
[jour inaugurer la souscription desti- 

tent on surveillait un peu plus nos|nt:e recueillir l’argent nécessaire à 
voisins voraces qui sont en train, si |a construction d'une maison nou-

faire, de manger. velle ù la Côte des Neiges, l’ancien­
ne de la rue Bleury ne suffisant plus

nous les laissons 
nos forêts. Pensons un peu à la 
quantité de bois qu’il faut poui 
nourrir un journal tels que les grands 
quotidiens qui, comme le Star dv 

I oronto, consume jusqu’à 43 tonnes 
de papier par jour, et nous verrons 
qu’il est possible, en multipliant pai 
30 à 100 cette dépense insensée, de 
passer à travers les forêts les mieux

à répondre à tous les besoins. Cette 
campagne commencée sous d’aussi 
heureux auspices ne peut qu’être 
couronnée du plus grand succès. De­
puis la découverte de notre pays, les 
Jésuites, par leurs oeuvres d’éduca­
tion et d’évangélisation, se sont 
constitués les champions de nos li­
bertés et de nos droits. Ils ont ac-

l'cnsez donc, les Voyageurs devenus dévots ! Les chuchotements devin- ^ niagiMr.it Dubeau, des mes-

fournies. Il est du devoir du gouver
nement de rappeler à la raison ces quis par là des droits à la recon- 
consommateurs prodigues. En ce-naissance des Canadiens français.

l’orchestre des Chevaliers de Colomb fanant il rendrait un fier service au est donc juste et légitime nue 
de Joliette a préparé pour cette fête ' Pa>’s el aux lecteurs de ce; i Ieui3 anciens, pensent, aujourd’hui.

rent bientôt un universel cri d'agréable surprise : "Mais qu'est-ce doncHeurs deputes J. J. Denis et Jos 
qu'on a fait aux Voyageurs ? Ils sont tout changés ! “Jusque là les che-' ^ll^n MU.’ M. \V. Pouliot, p’<*si- 
\aliers de la valise ne passaient point pour les compagnons de la stricte 
observance ; loin de là ! Comme groupe, j’entends ! C’est tout cornin»

9. - Si le temps est expiré - Sonj|?el ,d'tre Le_choeur et

Excellence doit partir à un 
heure — le cortège se dirige-

dent de la Chambre de commerce, 
de M. H. Guibault, ex-maire, de

ça dans les autres pays. Il parait que c’est une tradition professionnelle. ^ Colonel de Lanaudière, des
Nos voyageurs de 1* A. C. V. C. ont déraciné de chez nous cette mau­
vaise tradition. Ils ont relevé leur profession. Les autres voyageurs qui 
n’en sont pas encore, profitent du prestige de 1* A. C. V. et d’aucuns 
attachés à 1* A. C. V. ne manquent pas l’occasion de se dire dans le 
mouvement : le bouton de !’ A. C. V. au veston ne nuit pas du tout au 
“Ledit commerze”.

Nos voyageurs sont devenus “voyageurs apôtres’’. Benoit XV 
leur donne ce nom. Les hardis chevaliers de la valise puissants en pa­
roles et en oeuvres, se font humbles et intrépides chevaliers de l’Eglise, 
l our les affaires du patron, pour les intérêts du maître ils mettent leur cs-

ra vers la are Si non i\ v un Pro8ramme de musique qui ré-1 grosses feuilles jaunes qui gagne- a leur donné un témoignage public
ra vers a gare 1 n°n 1 > |>ausscra davantage la solennité de raient en qualité ce qu’elles per- de leur estime et de leur reconnais- 
aura visite au [Noviciat, pro-
menade au Village St-Char­
les et au village Vessot.

Avis aux anciens combattants.

1 ous les Vétérans de la guerre 
qui voudraient venir saluer le Gou­
verneur-Général qui a lui même 
manifester le désir de les rencontrer 
lors de son passage à Joliette, û- 23 

I. — A 10 heures réception à la mai prochain, sont instamment priés 
gare du Canadien National de voulüir bien communiquer leurs 
de son Excellence Lord Bvng noms au bureau du Lieutenant-Co­
de Vimy. ; f°n(d G. I. de Lanaudière, 40 rue

de Lanaudière, Tel. 446. Ils de-

Révércnds J. Rattee et Patterson, 
de M. W. Copping et L. L. Benny 
et des membres du comité d’organi­
sation.

Programme de la visite.

* i

antage
la réception. On s'attend à ce que 
près de 800 membres assisteront à 
cette fête, et nous souhaitons d’avan­
ce à tous ces mutualistes la plus cor­
diale bienvenue.

draient en quantité. sance.

prit, leur entrain. Jamais la langue dans la poche. Jamais le froid aux 2. — Défilé du cortège par les rues Ql uanauaitie,
vront en outre se rendre à 1 arsenalyeux.

Que de belles initiatives sont parties de I* A. C. V.. depuis 1914 
On s’en connaît pas le quart cependant. Parmi celles dont le public bé­
néficié. nommons les principales.

D’abord. la campagne contre le blasphème. Un seul cercle de

Ste-Anne, St-Louis et St- 
Charles jusqu’à l’évêché. 
Les Cadets du Séminaire 
leur fanfare en tête, escortent 
le distingué visiteur.

i A. C . V. a organise à lui seul 27 conférences publiques, lancé 23,000 Réception par Sa Grandeur
tracts, affiché ou répandu pas moins de 43,000 exemplaires de la loi cri­
minelle, pendu aux murs des hôtels, des stations, des boutiques, des usines! 
plus de 300,000 images du Sacré-Coeur. “Ne me blasphémez pas’’.

La lutte pour les droits du français. Là encore ce sont de fiers 
lutteurs et de beaux modèles. Ils le savent bien ces hommes de notre 
,ace qui a leur exemple icclamcnt le respect du français aux parle-!

Mgr Forbes. Le Gouvcrneui 
est salué, à son entrée clans 
le parterre de l’évêché, par 
les Zouaves et tous les in­
fants de la ville groupés d \ns 
le parterre.

de Joliette ce jour-là, vers midi.
L’uniforme mi it a ire ne sera pas 

de rigueur, mais les décorations 
peuvent être portés.

L’Association
du Travail

Feu Cécile
Brousseau

A sa dernière assemblée, tenue le 
le mai, l’Association du I ravail de

ments, tiux écoles, sur la rue. dans les gares et voitures de chemin de fer. ^ — La visite terminée, le cortège la Cité de Joliette a élu ses officiers.

J.

().

les hôtels, chez, les employés, sur les imprimés, au téléphone, etc.
Luttes contre la contrainte scolaire, contre la partisannerie politi­

que, contre les mauvais livres, les mauvais théâtres, le cinéma corrupteur.
Diffusion de 4,01)0 exemplaires des “Quatre Evangiles en un 

^*u! dans les chambres d’hôtels.
Aide aux unions ouvrières et ci ’ ’ *s : Démarches en faveur 

df la colonisation; Participation active à la campagne contre le travail 
du dimanche.

Requêtes pour la refonte de l’impôt sur le revenu : A eux surtout 
1 nt 1 initiative d avoir fait exempté chaque enfant au-dessous de 18 
dl,s * ‘ laxc sur le revenu jusqu'à la somme de $300.

Recrutement pour les retraites fermées. Depuis 1914 elle a 
•mu D, m retraites fermées plus de 2,300 voyageurs de commerce et plu- 
,<ur* I,1,IIiors d autres citoyens. Elle organise des retraites pascales ou- 

0°ur tous les voyageurs de commerce. Un cercle en est à sa 9e.
Ln ,ullrc a sa 2e, où plus de six mille voyageurs se sont rendus.

* (‘cours a la presse catholique, aux revues nationales. “L*asr.o-| 
C.,al!ÜM ^tboliquc des Voyageurs de Commerce, écrit Henri Bourassa, n L 

a première a tenter quelque chose de tangible en faveur de la prisse lm 
catholique et nationale.” |

Arrêtons la notre énumération. Oui l’A. C. V. mérite une cita- 
n 1 lon,,°ur a I occasion de son dixième anniversaire. L'estime et les 

Mnp.ithies de tous les catholiques, de tous les patriotes, principalement ! ^ 
d * princes de I Eglise et du clergé, des hommes d’affaires, patrons et | ’ 
(Luits, uj sont acquises depuis longtemps. Mais allons plus loin pour

r U,R’ de reconnaissance, lui procurer les moyens de conti- 
o-H S > Ul,CS ^ acl,on soc,ale catholique et nationale et surtout l'aider à 

>rer dignement son dixième anniversaire. Offrons lui des secours 
I cuniaiios. dont elle a grandement besoin.
r ^ ( s v°yaReurs, dont. I Association n'a pas de fonds social, ne ver- 

en* I)as avec déplaisir des mains généreuses leur verser une obole op-

se rend, par la rue Manseau, i Voici comment sc compose le comité 
à la place du marché où a de Direction :
lieu la réception civique.! Aumônier : M. 1 abbé Albini na 
L’harmonie de Joliette fait
les frais de la musique.

Lundi dernier eurent lieu à la ca­
thédrale les funérailles de Mlle Cé­
cile Brousseau, décédée, après qua­
tre mois de maladie, à l’âge de 14 
ans et demi. La levée du corps fut 
faite par M. l’abbé Olivier Fer- 
lan, vicaire, et le service chanté par 
M. le chanoine Piette, curé, assisté 
de diacre et sous-diacre.

Les porteurs étaient MM. Ar­
mand Geoffroy, Maurice Delorme 
Paul Lachapelle, Lionel Jolicoeur 
Gaston Ricard et Philippe Majeau. 

1 en aient les coins du poêle Mlle 
Laurette et Estelle Malo, Juliette 
Jacques, Rolande Drolet. Gilberts 
Savignac et Rolande Champagne.

La défunte laisse pour la pleinei 
ses père et mère, une soeur. Adéli* 

sept frères, Antonio, Léon 
Wilfrid, 1 Aicien, Joseph-Alfred

Mme T élesphorc Brousseau. Mlle 
Irène Geoffroy, Mme Clovis La­
chapelle, M. et Mme Raoul La­
salle.

A la famille éprouvée “L’Action 
Populaire” offre ses plus sincères 
sympathies.

N. B. Voir en page des Dames 
un bel article d’un ami de la famille 
sur la mort de cette enfant bien-ai- 
mée.

IN MÉMÜRIAM

Hoctorine, en religion Soeur Ludo- 
vica, et Mme J.-A. Lacorr.be 
(Emilia) ; un frère, M. Paul-Emi­
le Beaupré.

A la famille nous offrons nos sin­
cères condoléances.

À l’Oratoire
< j

Saint-Joseph
C’est dimanche, le I I mai, qu’­

aura lieu, à l’oratoire St-Joseph, le 
grand pèlerinage organisé par les

______  RR. PP. Franciscains, à l’occasion
Jeudi dernier, le premier mai, s’en- Ju choix du 3e centenaire du choix 

dormait dans le Seigneur M. Odilon Je St-Joseph comme patron du Ca-

FEU O DI LO N B EAU PRE.

Lafortune,. directeur diocésain des
oeuvres sociales ; président : M. Benoît et Raymond.

Présentation d'adresse pat L**A. Lépine ; vice-président : M.j A l’occasion de ce deuil, la fa- 
son Honneur le Maire et ré- Hector Mainville ; sccrctairc-archi- mille Brousseau reçut de ses nom- 
ponse de Son Excellence. vistc : M. Camille Latendresse ; breux parents et amis bien des niar-

assistant : M. Adrien Forest ; sc- ques de sympathies. 
crétairc-jinancicr : M. Adélard

Séminaire, où Lord Bvng rc-[ H<;'u ’• ^so"'<;r ■ M. Octave Con­
çoit les hommages du PeJ,in : apC'" d'a//‘"Vt's : M' Lmery 
sonne) et des élèves.

Défilé par les rues Notre- 
Dame et St-Charles jusqu’au Offrandes de fleurs.

M. et Mme J. A. Jolicoeur. de

Fortune.

nie ' I /°ar^umcr,c J* Julras** a élc la première des maisons ecm- 
(I,. Cjla..tS * s hiscrire pour la somme de $25.; d'autres ont suivi, afin d'ai-
qur d ?rRnn‘sal*on f^îcs des 28 et 29 juin. Voilà une forme prati-

1 a reconnaissance, un moyen efficace d'apostolat laïque, un geste 
*» imiter.
rrép •* ^ Associdtion prie ses amis d’envoyer leur souscription au "Se- 
q I Association Catholiques des Voyageurs de Commerce du
Accus»** * rUC ^ac^®l Montréal. Elle se fera un devoir d’en

;°r reception sans retard et de remercier ses généreux collaborateurs.

“ . . Un ami de 1* A. C. V,

Le cortège se rend ensuite 
par les rues St-Charles et 
De Lanaudière à la Congré­
gation Notre-Dame. — Ré­
ception.
Défilé par les rues De La­
naudière, Lajoie, Notre-Da­
me jusqu’à l’Hôpital St-Eu- 
sebe où Son Excellence s’ar­
rête quelques instants.
C’est alors que commence la 
randonnée à travers les rue; 
de la cité. Le cortège pan 
de l’Hôpital passe devant 
l’Académie St - Viateur, 
prend la rue Stc-Angélique, 
défile par les rues De Lnnau- 
dière, Lajoie, St-Antoine, 
passe en front des propriétés 
de la minorité protestante et 
continue jusqu’au Jardin de

Henry ; directeurs : MM. Emile Montréal ; M. et Mme Dr Belle- 
Goulet. Anatole Robitaille, Ernest ! rose, de Montréal ; Mlle Rollande 
Sauvageau, Louis Clermont et Ovi- 
la Roch.

Il n’y a pas de doute que cette 
élection satisfera tous les ouvriers qui 
font partie de l’association. Les 
nouveaux officiers, rivalisant de zèle 
et d’ardeur avec ceux qui sont venus 
avant eux et aidés de la coopération 
de tous les membres, sauront, à n’en 
pas douter, conduire l’Association 
sur le chemin du succès. Nous som­
mes heureux de présenter à ces nou­
veaux élus nos félicitations et leur 
offrir nos meilleurs voeux de succè; 
dans la tâche, parfois difficile, d» 
grouper et d’unir la classe ouvrière.

Nouvelle industrie

Champagne.

Offrandes de messes.

• j •

M
H 
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remonte jusqu’à St-Barthéle- 
mi, file vers le parc Lajoie 
qu’il longe afin de passer de-

tér»bi

M. Romuald Lachapelle, M . et 
Mine Joseph Beaudoin de Mont­
réal ; M. et Mme Joseph Frenette, 
Mlle Elodie Raquette, de St-Elisa* 
belli ; M. et Mme Joseph Dufres­
ne.

Bouquets spirituels.

Les élèves de la le classe de l’é­
cole Sainte-Anne. La famille T. 
Champagne. La famille E. Caillé. 
Mlle Simonne Jolicoeur de Mont­
réal. La famille T. Brousseau. M. 
et Mme Antonio Brousseau, La fa­
mille A. Ratel, La famille E. A. 
Malo, Mlle Marie Brousseau, La 
famille Alexandre Majeau, Mlle 
Juliette Richard. M. et Mme 
Alexandre Ricard. M. Gaston Ri­
card, Mlle Rita Coutu, Mlle Chaire ! 
et Lucille Jolicoeur de Montréal

Beaupré, époux de Mélina Rainvil­
le. Le défunt était âgé de 76 ans 
I mois et 23 jours. Ses funérailles 
eurent lieu, samedi le 3. à la cathé­
drale. Le service fut chanté par M. 
le chanoine A. Piette, curé, assisté 
Je MM. Allard et Ducharme 
comme diacre et sous-diacre, pen­
dant que deux prêtres célébraient 
des messes aux autels latéraux.
Les porteurs du corps furent MM. 

Zénon Bellerose, Alexandre Bonin 
Désiré Gravel et Jos. Rivest. T e- 
naient les coins du poêle MM, 
Osias Guilbault, Médéric Lacom- 
be, Ludgei Dalcourt, Napoléon Ri­
vest.

La veuve de M. Beaupré et h*, 
famille du défunt reçurent à l’occa­
sion de ce deuil, un grand nombre 
Je témoignages de sympathies, tels 
que offrandes de messes, de fleurs,' 

j bouquets spirituels, etc.
M. O. Beaupré laisse poui le 

pleurer outre son épouse, deux filles.

nada. C'est, certes, une heureuse 
idée qu'ont eue les fils de St-Fran­
çois en organisant de semblables fê­
tes qui promettent d'obtenir un 
grand succès. De partout partiront 
Jes trains spéciaux chargés de pèle­
rins désireux de donner à St-Joseph 
un témoignage non équivoque de 
leur piété et de l’amour qu’ils ont 
pour lui. Le train spécial de Joliette 
oartira à la gare du Canadien Na­
tional à 7 heures et s’arrêtera à tou- 
*es les stations intermédiaires afin de 
prendre les pèlerins dont le nombre 
s’annonce de plus en plus considéra­
ble. On pourra revenir le soir même 
en partant de la gare Moreau à 
71 j heures du soir. Les billets, ce­
pendant. sont bons jusqu’au 20 
courant.

Demain, le 9, sera chanté à la 
cathédrale, à 8' : hcifres, le service 
anniversaire de M. te chanoine Du­
bois.

V'"?‘ • • • • •
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Cm3 PI 
Cm1 M 
Cm3 
PT 
Cm3 
P»3 M M 
Cm3 
P-3 
Cm3 
PO Cf J 
PO

S3
Cm3
P*3

bi
m Les j4utorilés du Séminaire sonl duns l obligation 

de répéter le “CID ” à cause de l’affluence 
trop grande qui s’annonce pour 

le 14 mai.

S3
S3
S3
S3
S3
S3
S3
S3Cm P'

Cette répétition aéra
“3

le
L’ancienne fonderie du peuple 

l’Enfance St-Joseph. Rre-j fermée depuis quelque temps, vient 
riant de là le Boulevard St- de rouvrir ses portes sous le nom de 
Pierre, il revient à Manseau “Fonderie de Joliette’’. Le nouveau

gérant est M. Georges Bernard. Mlle Rollande Drolet, La famille ____
Plein succès et longue vie à cette E. Tessier, La famille F. Muloin.
nouvelle industrie qui servira à don- La famille S. Désilet, M. et Mme Rillpfc PU VPIlfp !p 1 ?

vaut l’arsenal où seront grou- ncr du travail à bon nombre d’on- Antonio Perreault, Mlle Cécile Lé- DlllClS Cil VClllC UCo 1C X.Ld%
pés les soldats de retour du vriers et sera un facteur de progrès vesque, M. et Mme Francis Brous- ^
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Conseils Pratiques

bition des liqueurs alcooliques dans 
celte municipalité.

Et le tout conformément à U loi

par le conseiller Narcisse Froment 
secondé par M. le conseiller 1 heo- 
philc Lapointe et unanimement reso-

*5. J J'î* J J *5. J Jt /vV ^ <5- J > Mbd

Notes des Fermes Experimentales.

placer partout dans Québec des mil­
liers de gai 
aider les co
en temps propice et éviter 
nombreux désastres.

actuellement en vigueur dans la pro-1 lu, #
vince de Québec : le présent règle-1 Qu’il soit ordonné et statué pai 
ment devra être soumis suivant la loi règlement du conseil comme *uit . 
à l’approbation des électeurs muni- REGLEMEN 1 NO 25. 
cipaux de la municipalité de la pa- Article 1er. Le conseil municipal 
roisse de St-Liguori aux dates et lieUj-je |a municipalité de St-Liguori. 
qui seront fixés par avis public ^ demande par le présent à la cotn- 
cctte fin et ne deviendra en force °t mission des liqueurs de Québec d ac- 
vigueur qu’après avoir été approuvé corcJer ;* V -A- / 1i* aAr pincer partout dans Quebec des nul- 1 . . . - , , luru 1 * ,§ fui ÇPÏTIP FPfffcltP {-nt11- de gardes et d’assistants pour ^ ‘‘ nlajorlU‘ 0,1 "ombro d« sus' |o Un permis pour la vente des

V£ U1 ^ClIlC LU I CLUI LC LL/ l ajder les colons à ,,rûler leurs abatis d"S qU‘ ’UlrT ^ °' vins et des bières dans les limites de

La Qualité prime tout
Telle a été notre règle de conduite à l’égard du

H499F

ainsi

Des millions de gens le préfèrent. La qualité 
ne varie jamais—Essayez-le dès aujourd’hui.

. f...................... ... i-i-j • •• •

campagne d’éducation et la coopé-

Cc vieil adage “Qui sème tôt. gelée et semer la graine relativement 
récolte tôt” s’applique à beaucoup tôt. car. si les conditions sont favora- 
de légumes, sinon à tous. Sans dou* blés par la suite, la récolte dépasse 
te il n’y a rien à gagner à semer ou ra les plantations faites plus tard
à planter en pleine terre, *oant qut ^ il arrive que la temperature est ration de tous les intéressés. Je com-
!e so! se soit réchauffé et qu ii n y mauvaise, que la graine pourisse >ui prends que le gouvernement provin
ait plus a craindre le moindre ris- placef que les jeunes plants gèlent cial ainsi que les marchands de bois; 
que de geiee. certaine.*» p!ante> qu. on pourra faire d autres semis. De t»t certaines municipalités rurales ont
aiment la cnaleur, comme les fèves même, les plants de tomaU qui sont à faire de grands sacrifices pour j donné, que le règlement portant ' . ' • • ; ~
les conccmbres. le> nv lon>. le> p: bien avances et bien endurcis avant s’assurer les services d’un personne! !e numéro 24 révoquant le règlement clecteurs° Vi m

4.42 1’. M. Tous les jours ex­
cepté le dimanche de Québec et des

si* de i en la «n«"iciPalit£ cl,‘ S,-|J- la municipalité de St-Liguori.
' puon le douzième jour du mois 2o Et le permis de la vente de la

... ... , . . j d’avril mil neuf cent vingt-quatre. (jicre au verre sans repas. Et le tout
Le problème de la protection dejzc;mu;\ in<«nu PPPRFAU1 T , . * . r. i. j. .. . teigne; J°mpn 1 l .1 \l\i.. \l i.i. conformement a la dite loi concer­

nes torets . dit I orateur, peut se re- Maire , . , . . ....' liant les liqueurs alcooliques. l--.e i stations intermediaires, soudre par une direction unique, une fc;(tniq i> MARIN! . , , , « • , „„,r . jL’otu; L» . present reglement devra etre soumis 6.55 P. M. 1 ous les jours ex-
orsamsation efficace, une énergique Sec - f res. . ...... . • ». , , . ., . ^ . ° suivant la loi a 1 approbation des cept£ |e dimanche de Montreal et

\ raie Copie : électeurs municipaux de la munici- jos stations intermédiaires.
I\. .MAKI. . palité de St-Liguori aux dates et QUITTENT JOLIETTE.

oc ' lrsü,lcr* lieux qui seront fixés par avis publicque les marrhanrk rte linitl * x *

•••••• we ................

8.00 A. M. Excepté le dimanche,
. . . . , . . 'à celte fin et ne deviendra en force ouf Monlriaj e, |,s stations inter­

Avis public est par le presen. ..... .......... ,vr.ir .n.nmn-et viqueur qu apres avoir etc approu

ments. les aubergines et le blé d’In- : d’être plantés, donnent des fruits plu«| compétent, bien rémunéré et bien j de prohibition approuvé par les
de. mais on ne risque pas grand cho tôt que ceux qui ont été semés tard dirigé, possédant un outillage corn- électeurs municipaux de St-Liguori. , JM ^ | douzième jour du 
se à semer très tôt les carottes, laitue et plantés lorsqu'ils étaient encor» plet et les moyens de découvrir et de I le onze novembre mil ' * * 8 1

média ires.
6.45 A. M. Lundi, mercredi et 

vendredi, pour Mawkcsbury.

On demande
des héritiers

Un peu partout on est à la re­
cherche d’héritiers. Plusieurs person­
nes vivent pauvrement, qui pourtant 
sont riches sans le savoir. Peut-être 
êtes-vous une de celles- la ! Deman­
de/. le livre : Missing Heirs an J 
Next of Kin". Il contient les listes

. » • i , • ». v« 11* i , , . . . . ' . , lul1^ ccn! mois d’avril mil neuf cent vingt-qua-
o.gnons, pois, radis et épinards, et s très petits. N oublions pas cepen- combattre les feux de forets. 11 faut treize, a été adopté par le conseil (
les choux-fleurs et les choux sont bien, dant que les tomat ne résistent paj que ces efforts soient secondés Mai municipal de la municipalité de St-H* dcddcaiîIT i ...
endurcis avant d’être plantés, on en à la gelée. Les maraîchers qui cul- les colons, les chasseurs, les mineur?. Liguori à son assemblée spéciale duPS,gne^ Joscph 1 LKKLAU1- . |c|1(. pour Montréal et les station!

nombre des 
qui auront voté.

passe en la municipalité 10.55 A. M. Excepté le diman-1 authentiques des héritiers manquant
che pour Québec et les stations in- J et des propriétés non réclamées qui 
termédiaires. ont été annoncés ici et là. Le livre

12.20 P. M. Excepté le diman- of Missing Heirs que nous offrons en

(Signé) C. R. MARIN, 

Vraie copie :
C R. MARIN.

obtiendra une reçoit.* beaucoup plu? tivent le fameux melon de Montréal. Cn un mot par tous ceux qui vont en douze avril mil neuf cent vingt-qua- ' 
rapidement en les plantant tôt qu'en variété plutôt tardive, savent com forêt.” tre et qu'en conséquence et en vertu
les plantant tard. Même pour quel- bien il est important de planter les Sir Lomer remarque que la plu- de la tenure du dit règlement lundi! 
que- unes de ces plantes qui exigent nu Ions de bonne heure, en couche part des ft.UN dt, for£ts sont dus ^ |n 1 ]e douzième jour du mois de mai.
I aucoup de chaleur pour un déve- chaudes pour que les plants puissent négligence et à l’imprudence et que mil neuf cent vingt-quatre à dix beu-
loppcment rapide, il est bon de les être bien avancés et que beaucoup dans beaucoup de cas leur virulence res de l'avant-midi au lieu ordinaire 
semer de bonne heure en couche de melons se soient noués vers l’épo- est augmentée par les déchets laissés sessions de la municipalité de
chaude afin qu’elles soient bien que ou les chaleurs de Fété arrivent dans la forêt par les exploitations Saint-Liguori : il y aura votation à Avis . . . _
avancées avant d’être plantées en afin que l’on puisse découvrir Se forestières. En passant il félicite !esiv°te ouvert jusqu'à cinq heures de donné que le règlement portant le
I Sein air. couches de leurs vitres. Enfin, poui administrateurs de chemins de ter ^ aPrè?-midi s’il n’y a pas plus de numéro vingt cinq pour l'obtention

maire. ! intermédiaires.
5.35 P. M. Tous les jours excep* 

Sec.-1 résorier. j|£ JP dimanche, pour Hcrvey )ct.
' Rivière à Pierre Jet. et les stations 
intermédiaires. Il fait connection

vente renferme des milliers de noms 
qui furent publiés par des hommes 
de loi, les exécuteurs testamentaires 
et les administrateurs dans les iour- 
naux Américains. Canadiens, An­
glais, Belges, Suédois, Indiens et

Sec.-Trésorier. |roj? fQjs par semaine, les lundis, autres. Ce livre contient aussi une 
* * * mercredis et vendredis pour les cn- liste des cours de chancellerie an-

public est par le présent^* ™ de T‘>9ue. |glaise et irlandaise et des dividendes
6.57 P. M. Fous les jours ex- de la Banque d Angleterre non p- 

repté le dimanche pour St-Jérôme et j clamés. L-c nom de vos ancêtres peut
les stations intermédiaires.

4.42 P. M. Tous les jours excep-
i vu que le sol soit bien égout avoir des pommes de te :r< qui ont su réduire considéi il lement pO® noms d’électeurs municipaux d’un permis pour la vente des vins ^

té. on obtiendra généralement une il faut faire germer U s plantons ou les feux de forêts le long de leurs ré- a>'af [ •'; qualités voulues, inscrits sur et des bières dans les limites de cettej ^ 1 ^ .
récolte plus précoce des légumes plus semen iux et 1.« confier ch* bonn< seaux et qui coopèrent si efficace- r°le d’évaluation de la munici- municipalité de la paroisse deSt-Li-j1** 1* dimanche pour ontua et es

palité. rt aux mêmes heures le jour 5110:1, à son assemblée spéciale du dation? intermediaires.rustiques en les mettant prompte- heure au sol le plus chaud que I on ment avec les autorités for» stière:
ment en terre au printemps. Même ait a sa disposition. Meme s> le» 
pour le blé d’Inde par exemple, si germes devaient geler, ils repousse- 
j’on a un mofeeau de terre chaud rent et donneront des pommes de 
bien égoutté, ou la semence n’es »erre nouvelles à bonne époque, 
pas exposée à pourrir avant de ger M . 1 . MA< OL N.
mer, on pourra courir le risque de la ! Horticulteur du Dominion

<

Protection
des forêts

du Chemin de fer national du Co 
nada.

Après avoir dit que la provinc 
de Québec rebrait plus de 4 millions

------------- de revenus par année de ses forets,
SIR L. COLIN AU R AD IC) sir Lomer montra comment ces der- 

DU CANADIEN NATIO- nières protègent la source de no*
S AL. cours d’eaux, empêchent les inonda

---------- tions. régularisent le débit de nos ri
Af n d’apporter, comme il l’a dit \ières. assurent la production de 

lui-m ■ t itnbution à l’énerg Tique et influent sur !•• • • • ....................................................

pour la conservation de nos forêts.
“Le public devrait s’intéresser da­

vantage à la question forestière” 
dit Sir Lomer Gouin. C’est un devoi 
I atriotique pour tous les bons ci­
toyens de grouper leurs énergies e‘ 
d’unir leurs efforts pour conservei et 
développer notre bel héritage fores­
tier. N’oublions jamais que nous 
avons le devoir de transmettre aux 
générations qui suivront ce riche pa­
trimoine que la Providence nous a 
si généreusement octrové. Voyons à 
l’amélioration et «à le faire de plus 
n p us fructueux afin de laisse! à 

nos fils au moins autant que ce nue 
nous ont légué nos pères.

suivant s’il y a plus de quatre cents douze avril mil neuf cent vingt-qua- 
c’ecteurs municipaux aux fins de dé- tre et qu’en conséquence en en vertu
créter si le dit règlement numéro 24 
de cette municipalité doit être ap­
prouvé ou désapprouvé par les élec­
teurs selon le cas.

St-L guori, douzième jour du mois 
d’avril, mil neuf-cent vingt-quatre. 
(Signé) Joseph PERREAULÎ.

maire.
(Signé) C. R. MARIN.

Sec.- I résorier.
». ... ......... .i-i

REGLEMENT POUR L’OBTEN­
TION D’UN PERMIS POUR 
LA VENTE DLS VINS ET BIE-

de la tenure du dit règlement, lundi 
le douzième jour du mois de mai, mil 
neuf cent vingt-quatre à dix heures 
de l’avant-midi au lieu ordinaire des

ARRIVENT A JOL1ETTE 
7.55 A- M. l ous les jours excep­

te le dimanche de St-Jérôme et les 
stations intermédiaires.

IU. 55 A. M. Tous les jours de 
Montréal et des stations întermé-

être sur cette liste. Envoyez de suite 
un dollard pour ce livre.

International Claim Agency,
Dept. 444 

Pittsburg, Pa. U. S. A. 
I3mars j.n.o.
^ -i-• .......

séances de la municipalité de la pa- diaires.
roisse de St-Liguori, il y aura vota- 12.20 P. M. Fous les jours ex- 
tion de vive voix jusqu’à cinq heures cepté le dimanche de Rivière à 
de l’après-midi, s’il n’y a pas plus de Pierre Jet. de Hervey Jet. et des 
400 électeurs municipaux ayant les stations intermédiaires, 
qualités voulues inscrits sur le rôle 3.50 P. M. Mardi, jeudi et sa- 
d’cvaluation de la municipalité et medi. dr î lawkesbury et des sta- 
aux mêmes heures le jour suivant, tions intermédiaires, 
s’il y a plus de 400 électeurs munici- 5 35 P. M. Fous les jours excep-1 
paux aux fins de décréter si le dit rè- (t; )e dimanche de Montréal et de! 
glcment numéro vingt cinq de cette -tâtions in! nnédiaircs.

il
S

RES EN LA MUNICIPALITE municipalité doit être approuvé ou 
DE ST-LIGUORI. désapprouvé par les électeurs selon

la “semaine de la protection fores- conditions climatériques, 
ticre. Sir Lomer Gouin a bien voulu Parlant des feux de forêts sir Lo­
p rler, ous les ausp.ces du Serwce mer Gouin dit qu’ils causent d» 
de la protection fore tière du Chemin grand? ravages dans la province d­
de fer national du Canada” d la Québec, mais que cette dernière 
question forestière dans Québec. Son n’est pas la seule à souffrir de la % a 
discours plein de juche eux conseils n gue rouge” : tou? les pays du mon* 
été transmis d’un poste de radio*,;h*- de ont à subir ce fléau. Il annonc* 
phonie de Montréal par l’entremise que le gouvernement provincial a

REGLEMENT REVOQUANT LA 
PROHIBITION DES LIQUEURS; Previ 
ALCOOLIQUES EN LA MU­
NICIPALITE DE ST-LIGUORI

!!r cas.
inc t! de Québec, municipalité St-Liguori. le douzième jour du

de St-Li^uori.

Province de Québec. Municipalité 
de la paroisse de Saint- 

Lisouri.

• ► • • - • » • • • * - • • • « • •••••

aar/?x3»sî

Les enfants pleurent pour le

A une session spéciale du conseil 
municipal de la municipalité de la 
parais:e de St-Liguori. comté* de 
Moi tcalm, district de Joliette, pro- 
v!ncc de Québec tenue au lieu ordi­
naire des sessions du conseil, samedi 

, A une session spéciale du conseil |e douzième jour du mois d’avril mil 
municipal de la paroisse de .'»t-Li- ;!euf vingt-quatre à sept heures 
gouri. comté de Montcalm, dans le | de l’après-midi à laquelle sont pré­
district de Joliette, province de Que- ;cnts .

&
•t

de Fletcher
Le Castoria de Fletcher est un remède uniquement préparé pour les 
bébés et les enfants. I ne nourriture spéciale est donnée aux enfants. 
II importe davantage de leur donner des remèdes préparés sp cia- 
lement pour eux. Ia*s remèdes pour adultes ne conviennent pas aux 
enfants. C’est précisément le besoin d’un remède pjur les maladies 
ordinaires des enfants et des bébés qui fut cause de la découverte du 
Castoria, après tic nombreuses années de recherches, et aucune des 
propriétés qui lui sont attribuées n'a pas été prouvée réelle au cour® 
des 30 années que ce remède est en vente.

Ce qu’est Se CASTORIA
Le Castoria est une substitution sans danger pour l’huile de ricin, le. 
parégorique, les “gouttes” et les sirops calmants. Il ne contient 
ni opium, ni morphine, ni aucun autre narcotique. Depuis plus de 
30 ans, cette préparation est en usage pour le traitement de la consti­
pation, la flatuosité*, la colique et la diarrhée. Il soulage la lièvre 
qui résulte des troubles de l'estomac parce qu'il régularise les 
fonctions de cet organe, assurant ainsi un soinrnei! sain et naturel. 
C’est le remède par excellence des enfants—l'ami des mères;

Véritable CASTORIA toujours
la Signature de

bec tenue au lieu ordinaire des ses­
sions du conseil samedi le douzième 
jour du mois d’avril mil neuf cent 
vingt-quatre à sept heures de Faprès 
midi à laquelle sont présents :

Joseph Perreault maire 
Domina Sourdif conseiller 
Damasse Lé veillé ”
Narcisse Froment 
I héophile Lapointe

Cinq membres formant quoiurn 
sous la présidence de M. Ic Maire.

Joseph Perreault maire 
Domina .Sourdif conseille! 
Damasse 1 .éveillé 
Narcisse Froment 
Théophile Lapointe

mois d’avril mil neuf cent vingt-qua­
tre.
(Signé) Joseph PERREAL LI.

maire.
(Signé) C. R. MARIN,

Sec.-Trésorier.
Vraie copie :

C. R. MARIN. 
Sec.- Trésorier.

1 7nv. 4fs.

DIMANCI IE SEULEMEN Y.
Départ de Montréal à 9.30 heu­

res A. M.
Arrive à Joliette à 10.55 A. M. 

et les stations intermediaip■?.
Départ de Joliette à 7.15 heures 

P. M.
Arrive à Montréal à tt.40 lie.1res 

P. M.
Pour plus amples informations 

s’adresser à l’agent des billets le 
plus rapproché. Canadien National.

• • . » • * « • • « • • ♦ • • • •■V *

—Lisez et faites üie notre jour-

Frottez le cuir chevelu avec le 
Liniment Minard quatre fois par 
semaine. Il fait disparaître lis 
pellicules, stimule le cuir che­
velu et rend les cheveux doux 
et brillants. 41 r

TRIOMPHE DE LA DOULEUR

^................. ........................ nal, 1 organe le mieux renseigne ciu ]rs j .A

. . . . . . . . . . . . . . . .-. • •- « • • • •

CASTORIA
Pour Bébés et Enfants

En Usage Depuis Au Delà De 30 Ans
Porte Tou-

Hawadiah National Railways district de Joliette.

HORAIRE DE TRAINS.
En vigueur depuis le 30 septem- 

hrc 1923.
Le Canadien National annonce

• • • • •

y... r - , j ^ r .,
Surnature r* '*«^74

............................................ ..................... ................................................................

formant quorum sous la pr»*riden- |ç changement d’heures pour les 
° M. L Maire. trains voyageurs, le et à partir du

Vu la requête des électeurs muni- 30 septembre 1923. Leur départ où 
cipaux de la municipalité de St-Li- leur arrivée se feront comme suit : 
guori en nombre et ayant la qualité,

lue, priant ce conseil d'adoptei ••••• . .................................... ..............

Gie de BRIQUE St-LaurentLd
71 rue St-Jacques,

LIMIT F- E. MONTREAL
Telephone Main 5757 

Bi iquetcile: LAPRA1RIE, P. Q.

voulue -ÎV • i • • a....................... ......................................

un régi nient aux fins de demander •-COCCOOOOOCCCCCCCCCOSCCCCOCCO:.CCOC.C: .V5CCOCCCCCO

En Usage Depuis plus de 30 Ans.
THE CLNfAUR COMPANY. NEW YORK CITY

Vu la requête des électeurs muni- à la commission des liqueurs de Qué- 
; cipaux de la municipalité de St-Li* bec d’accorder un permis pour la 
i guori en nombre et ayant la qualité vente des vins et des bières dans les 
voulue, priant ce conseil d’adopter limites de la municipalité de la pa- 
un règlement de prohibtion adopté roisse de St-Liguori et de le soumet-1 
par la municipalité de la paroisse de tre ensuite suivant la loi à l’approba- 
St-Liguori le onzième jour du mois tion des électeurs municipaux. Vu 
de novembre mil neuf cent treize le- le*» pouvoirs conférés à ce conseil par 
quel règlement prohibant les li- la loi des liqueurs alcooliques 1 I i 
queurs alcooliques dans cette muni- George V chapitre 24 et ses amen-; 

icipalitc. dements de demander a la commis-.
Après délibérations, i! est propose sien des liqueurs de Québec, d ac- 

par Narcisse Froment, secondé par corder un permis pour la ventes des 
! héophile Lapointe et unanimement vins et des bières, 

résolu qu’il soit ordonné et statué Et attendu qu’un avis de motion a 
par règlement du conseil comme été donné à la session du conseil de j 
suit : la dite municipalité de St-Liguori j

Que le règlement adopte pat le en date du septième jour d avril mil 
conseil municipal de la paroisse de neuf cent vingt quatre du règlement 
St-Liguori cn date du six octobre à être passé à la session présente, à 
mil neuf cf*nt treize voté par les élec- l’effet de demander a la dite corn-, 
tours municipaux le 1 I novembre mission d'accorder un permis pour 
1913 soit renversé et révoqué, lequel la vente des vins et des bières, 
règlement avait pour objet la prohi- Après délibération, il est proposé)

î

E BE BOIS”
Histoire de la Saskatchewan Méridionale, vrai roman historique par 
l’abbé C. Rondeau. Préface de Mgr Mathieu, volume de 300 pages, 
orné de 40 gravures. Prix $1.50. En vente à VAction Populaire 28, 
Place Bourget. Joliette, P. Q. ®

SOYEZ UN HOMME PLEIN -DE 
FORCE ET D’ACTIVITE

Hommes, soyez forts, la faiblesse chez les hommes n’attire que la pitié et ne 
peut amener que des désagréments. La bataille de la vie est rude, préparez-vous. Si 
votre constitution est bonne, conservcz-Ia bonne; si vos nerfs sont sains et fermes, 
gardez-les ainsi, vous cn aurez besoin pour la lutte; s’ils sont faibles, veillez-v jour­
nellement et voyez à ce qu’ils reçoivent le traitement voulu. Si votre digestion va 
mal; si votre estomac vous fatigue; si vos vivres, au lieu de vous fortifier, sont un» 
cause d’ennuis et de malaises pour vous, prenez les

PILULES KO FûUH LES HOMMES
Elles feront de vous un homme plein de courage; elles vous donneront appétit, 

aideront votre digestion, chasseront les idées noires de votre cerveau, car elles sont 
une sauvegarde contre le dépérissement et la décadence de la constitution. Elles ont

guéri des milliers

ARQUÉ.

------:

Dl FAHmOÜl
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PRIX 50<L LA BOLTK
fabriquées par la »---•/

CieNcdicalcHovo,Montreal,Canada. ^^ )])

Fac-similé de la boite pour les Pilules Moro.

d’hommes avant 
vous, elles vous gué­
riront aussi. Dans les 
maux de reins, elles 
sont sans égales.

Le#» million Moro Hont 
on veille piirlout. Nous 
1rs onvoyoïiH n n NM I pur h» 
poste, nu Lu n min et nux 
IjtutM-l uls. Mtir réception 
<1 il prix, 50m. In boit©.

COMPAGNIE
MEDICALE

MORO
274 rue St-Denis,

298-m.n.n A

i
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1 rovost, ancien maire, Alcide Mi­
chaud, J.-D. Gaudet, Dr Henri 
Archambeault. Tout ont félicité M. 
Gouin de son programme qu’ils ont 
endossé, se déclarant partisans de 
l’administration par le conseil du 
système électrique et demandant au 
peuple de se prononcer en faveur de 
M. Gouin. i

M. Robert, était accompagné de 
M. le Notaire Ladouceur de Sha- i 

foil k’ l^iable, dit M. le Curé, et M. Orner Bellerose, résidant de-jw*nigan, qui malgré son talent ora- 
nous réussirons a la fin a faire du puis un an à Montréal, a vendu sa toire, n’a pu conduire son candidat 
bien aux gens malgré eux’ Quel- terre du rang de St-Pierre à M. il victoire.
ques jours plus tard arrivaient deux A. Gervais de Berthier. ----------
autres recrues les Soeurs de l’Imnia-! ♦ * * \ j j jyj

AUX MERES
DANS L'ATTENTE

Mme Smith dit comment le

Ste-Elisabeth
Pfj

I |.-5 ORIGINES D'UNE PRO­
VIDENCE.

, , , culée Conception cl François de Sa-! M. Charles-Edouard Forget dt“
Dans le but d m.eresser les pa-||es. M. le Curé mi. à leur disposition ferblantier de cette, paroisse, nous a 

roissiens de Ste Elisabeth et les an-.en attendant la fin des travaux du quittés ces jours-ci. pour aller de- Le
ciens élèves de notre couvent, j ai icou\«ml. sa maison de 40 pieds, qu’­
pensé leur donner un résumé de j| venait d’ériger sur sa propriété, 
l'histoire que M. le chanoine A. C. (actuellement chez M. A/arias IV 
Dugas, curé actuel de St-Polycar- pin) .
pe. ancien vicaire de cette paroisse La réception faite aux soeurs fut 
1882-89. en a écrite lors des noces|on m, poul p|us cordiale. l'opposition

rencontrée quelque part va se fondre 
bientôt et disparaître entièrement 
comme la neige à l'approche du feu 
le feu de la charité des Soeurs va se

d’aigent de M. le chanoine Ferland 
en 1915.

Notre couvent a été fondé par M. 
Joseph Quevillon, curé en 1849 Ce 
vénéré pasteur, comprenait l’impor­
tance de l’influence qu’exerce des 
religieuses sur la formation des jeu­
nes filles par leur enseignement et 
leurs bons exemples, employa toutes

ailleurs. Il est Artisan, il veut rester 
Artisan au service des Artisans.

Du reste, le public peut avoir con­
fiance en lui. C’est un serviteur poli, 
énergique, sincère et laborieux. Nous

Composé Végétal de ï.v'dia.'^ l'appuierons de toutes nosforc.es. 
E. Pinkham l’;i .soulagée. Nous 1,11 souhaitons parmi nous der

-------------------- succès croissants. Nous désirons ?r-
Trenton, Ont.—-"Je vous ccric: au demment que tous ies nôtres soi-ut

K. Pinkham. Je ne bientôt de la grande tamille honoia-
voudrais pas m’en j,|c e[ estimée qui a nom : “La So- 
passer. .1 en prends .... ». ,.
avant la nai.*sanee cicte des Artisans Canadicn-r ran
de chacun de mes çajr, 
enfants, et encore * # #
après, et je n ’en Vraiment, ce joui-là, nos coutu-
trouve très bien. d'hospitalité, de charité et de
Avant la nai: san- _ •
ce <le mon premier, devoir auront fait un grand pas, nos
ja.ai.s la respiia- jra(Jitions reprendront une vie plus

cüSJbruits dans les intense, nos moeurs revêtiront une
. pour aller de-, ^ ^2 avril, M. L. Gervais, veu-i mari^ïûi^iit J'tout ïè bien 'qucTsa forme i!}u* SOC!a,<’’ nos lu,tcs scront

meurer à Montréal Nos meilleurs ivc défunt A. Durand, unissait sa femme avait retiré du Composé Yé- plus efficaces, toute race sera plus
i . . . . i * ' m n ni n » i c» r • get al et l’engagea a m’en acheter tl!,lc L,.!!,.voeux de succès a cet ancien citoyen. |v,e a M. Camille Coutu de bt-Lme- une bouteille. J’étais toute différai- 10,1 1 1 ,u> h< *

lie de l’Energie.

• V-wktâi

b LA STATION du CHEMIN 
de FER du CANADIEN PACI­
FIQUE à commencer le 1er octo­
bre, 1924 prochain.

Des avis imprimés contenant des 
renseignements plus détaillés au su­
jet des conditions du contrat projeté 
peuvent être vus aux Bureaux de 
Poste de ST-GABRIEL DE 
BRANDON et au bureau du Su­
rintendant du District où l’on pour­
ra aussi se procurer des formules de 
soumission.

Bureau du Surintendant du
District Postal.

J. P. CHILI AS,
Surintendant du District. 

Montréal, 6 mai, 1924 8mai 3fs

YYY
¥ Y Y

Mile Maria Baril de St-Justin es* 
ces jours-ci en promenade chez M. j Mercredi le 30 avril, à 7Zi heu- 
Azarias Pepin. jres du matin Mlle E. Durand unis­

* * * j sait sa destinée à M. Alfred La­
M. Adélard 1 remble de Que-1 porte, et, à 81/2 heures, Mlle Irène 

In c, fut ces jours-ci 1 hôte de son j Rondeau à M. Joseph Durand, 
frère, M. Zenon Tremble, institu­
teur.

Nos meilleurs voeux de bonheur. 
* y y

te après la quatrième bouteille. J’ai 
quatre enfants, et je considère, le /. i Q'M
Composé Végétal un bier ’ait, cat * *
mes accouchements se font toujour 
plus facilement. Je le re o.umande 
à mes amies.’’-Mme Fred. H. Smith, 
rue John, Trenton, Ont.

Le Composé Végétal de Lydia K.
Pinkham est un excellent remède 
pour les mères dans l’attente, et de­
vrait être pris durant toute la pé­
riode. II tonifie et fortifie tout le 
système, de manière à opérer d’une 
manière efficace générale. Des mil-

A MI CUS

•••••■..............................

K?V'*\ A'- ‘ **■'>« *• :%V fJ- v":V r-. v -V:"N UAP

_,yj . m• * M . • |- \
h vb? vX

,» . «ns . . i.'T*
communiquer partout et enflammei
. i ------ < i^i »_________ iv/f . »i i . j i» i i manière emcace generale, nés mil*tous les coeurs. j | M. et Mme J. Lambert de Hol* ijer>iî ,je femmes témoignent en sa

L’ouverture des classes se fit au Stp-RMtrïY |>’oke Mass., sont en voyage de no- faveur.
ccs C}IC7 |e père de la mariée, M.
Jos. Bonin. des Etats-Unis sont en promenade

Contrat de la Malle
premier jour de septembre, dans la 
maison de M. Qu villon. Cette mai-j

ses énergies et ses ressources à dotci jSOn fut donc le berceau de cette ins-J , .
sa paroisse d’une de ces institutions |titixlion due au zèle et à la géncrcsi jtlu,r Grave1’ conviat ses nombreux 
religieuses. té de M. le Curé et dont la paroisse amis à une a«r*ablc soir<:‘e 9^i lut

Dimanche, le 27 avril, M. Ar- if.3f.3f.
( pour quelque temps parmi nous.

Mme A. Brunelle, Mme Jos.

Des soumission cachetées, adres­
sées au Ministre des Postes, seront 
reçues à Ottawa, jusqu’à midi.

DEPARTS DE JQLIETTE.
Pour Montréal, gare Viger : —

(b) 7.00 A.M., 8.15 A.M., 3.40 
P.M. et (c) 7.30 P.M.

Pour Montréal, gare Windsor :
(c) 3.55 P.M. et (b) 4.25 P.M.

Pour I rois-Rivièrcs, Grand’Mère 
et Québec : — (a) 10.15 a. in.

Pour Berthier, 1 rois-Rivières, 
Grand’Mère et Québec. ; — (b) 
I 1.05 a. rn. : (c) 3.55, p. m. et (b) 
6.05, p. m.

Pour Berthier :—(b) 9.35 A.M. 
Pour Lanoraie : — (c) 5.10

chaud de Montréal.
En 1848, de concert aeve Mgi 

Bourget, M. le Curé offre aux Ré­
vérendes Soeurs de la Providence 
de venir dans sa paroisse, y exerce 
leurs oeuvres de zèle et de charité.

En janvier 1849, il propose à ses 
paroissiens de bâtir à ses frais une 
maison confortable, pour une école 
de filles, “cette maison, dit le curé, 
doit servir de classe aux filles et. au­
tant que possible, à un hospice.’’ Le 
consentement de la fabrique et de

^ . .... ... , vendredi, le 20 juin, 1924 pour le.
Comtois et sa fille Em.lianna, M. Mme Joseph Frappier est de re-1 transport des Malles de Sa Majes- P*M*

Pour St-Gabriel : —(a) 11.45 
A.M. et (b) 7.07 P.M.

, . . . ~—- — .— ~ —........- ------ ,v,o par semaine sur la route rurale (a) journellement (b) dirn. ex-
L entrain ne manqua pas de tou-1 MM. Euchde Gravel. Jos. et Al-|vc opératio„. Nous souhaitons un No 2 de ST-GABRIEL DE

En 1845 M. le Curé Quevillon est aujourd'hui si fière et si gloricu- i l,"c '"‘^antc partie de "tire" la René Charbonneau étaient de pas- [our parmi nous aprÈS un sjjOUr de té. sous les conditions d'un contrat 
fait acheter par la fabrique le ter-1.se. Les soeurs y passèrent quelques11jlus..succ“len,e el l)lus deheteuse sage à Montreal cesjours dormers. |quatre scmaincs à l'hôpital Notre- pour un terme de quatre années six 
rain de I école actuelle, appartenait mois, du milieu d'août au common- , , 11KS • _ . . . Dame où elle a subi une assez Sia- ] fois i ar semaine sur la route rurale
à M. Ch. Théodore Palsgrave, mar-;cement de novembre. C’est dans ce

pier* * + '
M. Romulus St-Georges a vendu

le grand Vicaire : “Ces bonnes re­
ligieuses seront heureuses de recevoir

centenaire du choix de St-Joseph 
comme patron du Canada.

votre bénédiction. Alt ! M. le!"''5 d’avoir liass,:' u,u' i,ussi agréable! 
Curé, vous êtes leur père spirituel j ve,ll.ée- Pnrm‘ k's invltés- on ren'ar' St-Barthélemi

l'évêque obtenu. M. Quevillon sejcc sont vos fllles c'csl a vous de les i ,uait : ct Mmes A' Gravel‘i
I I # ' * * /mit à l’oeuvre. I bénir,—oui, mais comme represen­

ts , i ^ _ -i tant immédiat de l’évêque vou?1 Jurant les vacances, au mois de ‘
juillet 1849 Mère Gamelin accom- iavC7- ,e »)rcm,er droit (le ,)énir el CCf 

pagnée de Mère Caron se rendaient 
ici, pour arrêter les dernières condi-

dames attachent un grand prix à 
votre bénédiction. Eh bien ! soit !
tlit le grand Vicaire, et, les religieu­
ses s’étant mises à genoux, allons ! 
mes bonnes soeurs ! que le lion Dieu

lions avec M. le Curé. “Cette mai­
son devait unir l’instruction élémen­
taire des filles à l’hospitalité des .
vieillards et des orphelins et à la vL vous . bcmsse el <iue le Curé vous 
site des pauvres et des malades. noumsst .

Au mois d’août le 15. Soeur Ca-1 Lcs lravaux fichaient à leur fin. 
ron revenait à Ste-Elisabeth afin de Pr> *s>0('lu> a%au'nt d abandon- 
suivre les travaux du couvent que le ner ,eur résidence temporaire poui 
Curé élevait à ses frais et même occuper leur couvent fait de bois, à 
malgré une partie assez considérable dl*ux < Dige>, mesurant 40 x 3C 
des habitants de la paroisse.’’ C’é- l,a‘ds-
tait l’oeuvre de Dieu, elle devoir en ^ hi parlait de bénédiction de 
porter le cachet, être combattue. Lejlfl maison nouvelle ct de la cloche 
démon prévoyant le grand bien qui qui eût lieu le 8 novembre 1849

comme nous le verrons au prochain 
article. A Suivre.

-V- -Y* -Y*
Dimanche, le 4 courant eût lieu 

en cette paroisse, la sépulture de 
Jean-Marie, âgé de 9 mois, enfant 
de M. Adolphe Villeinure.

devait s’en suivre, s’y opposait de 
toutes ses forces.’’ "Imposible, dit 
un mémoire (M. H. Dupuis. 187 3) 
d’expliquer autrement l’opposit’on 
faite par les habitants si pleins de 
foi et si chrétiens do cette bonne 
paroisse.’* “Mais Dieu” sera plu*

*<■ -• .•-•-jvî-i• • • » • v? î'î■ î'* î'ï ,* !"! : *
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couvent temporaire que fut donnéeE la soirée- Ce fut u" feu roulam de berl Laurin dc Joliette é,a!ent de| prompt rétablissement à Mme Frap- BRANDON a commencer le 1er 
par M. Manseau, V G. curé d< r<-*cltatlons diverses et de chants les passage ici la semaine dernière.
l'Industrie (Joliette) la bénédiction plus harmonieux. Chacun y alla d.
si spirituelle ainsi rapportée par M.ha,petlle ou longue chanson. Jus-!
H. Dupuis : "C’était le lendemainiqu au benjamin dc la maison clui son holel a M'¥L““en h°rCSl' 
de l'ouverture des classes. M. le Ken mêla ct. bien qu'âgé de quatre
grand Vicairn. i,an, „„„ à ........................... •«*»«*. 11 '» » ' .**?

établissement, M. le Curé dit â M les hon"eurs de la n,aison-
Ce n’est que tard dans la soirée

que les invités se séparèrent, enchan-

cepté—(c) dim. seulement.
J. E. POIRIER.

octobre, 1924 prochain. agent.
Des avis imprimés contenant des . ...... . . &&&$&&&&

M. Jean-Baptiste Riendeau et i j- n-# J # 1 . . renseignements plus détailles au su-
son épouse née Marie Louise Beau , i t. , • Elle Considère Que les. 1 _ jet des conditions du contrat projeté ^
lieu o Etats- 1 nis sont en \o\a.,L pCUVent être vus aux Bureaux de Tablettes Zutoo
de noce chez leur pcrc AI. Moïse q . i crrMioiri k1 L0 b I -GALKILL de Sont absolument inoffcnsîves

BRANDON et au bureau du Eu- Et cela,après en avoir pris 1000
.... . ..... rintendant du District Postal où l’on Mtk*. (Dr.) Shurtlcff.de Coaticook, dit
Mardi matin, eut lieu I enterre- pGUrra aussi So procurcr des fonnu- ce qui wit:-.......................

ment des cori)s qui étaient déposés . j „ “I.cs 1 ablettes ZUTOO on tdûarrêtcr 600. ... les de soumission. (lemes maux detete,car j en ai prislOOO.
au charmer. II y en avait Dois dont BureaU du Surintendant du Après a^oir essayé de toutes les méde-
un bébé. . cmes a ma portée, je les ai toutes mises

y .. .. District Postal de côté il v a quatre ans, pour prendre
■ ■ J. P. CHILLAS. ZUTOO (,ne j’ai constamment employé

M. Amede 1 urenne est parti 0 . depuis.
r , surintendant du District. Je considéré que ces tablettes sont un

avec sa tamille pour aller demeurei V4 . , , c . in-,, remède inoffensif et très efficace pour
toutes sortes de maux de tête.”

Beaulieu.
Y- Y* -Y

Montréal. 5 mai, 1924.

dresse, Moise et Arthur Beaudoin, 
brançois Forest.

Une INVITEE.
Y Y Y

Arthur Latendresse, Léon Forest, j ^ ,s,*e de5 ^c0^es*
Séraphin Marion, Orner Bélanger; Durant le cours dc la semaine 
Mme Sinai Loyer ; Mlles Edesse et dernière, M. 1 inspecteur Joachim ' Montréal.
Alma Beaudoin. Mélanie Beaudrv. Poilras fit la visite des écoles corn- » * * 6mal 3fs- tD ^ ««»,M ^rctumls-.5c. la boite.
institutrice dc l’arrondissement. Au- Prisw dans les hontes de la paroisse. Les Religieuses et leurs élèvesI * • ’ - , 4&&&*******W&*&M******+
rore Forest ; MM. Georges Laten- Pe résultat fut satisfaisant. !ont fêté M. le Cure Jodoin a 1 occa- Z"1 r.r>| e o f to

* * * sion de la fête du Bon Pasteur et lui UOnU iUaile & V f J ^

Manage. ont fait cadeau d’un magnifique sur- # t> .
Le 19 avril dernier fut bénit dans plis ainsi que d’un bouquet spirituel Des soumissions cachetées, adres- Nettoient l’intestin paresseux et

l’église paroissiale, le mariage de très bien garni. M. le Curé remercia s<-*es au NI mist re des Postes, seront 
M. et Mme Georges Latendres-■ M. Wilfrid Saint-Antoine, fils de en termes très émus aux bons sou- re^U(‘s ll Ottawa, jusqu a midi, ven- 

>c, nous ont quittés pour aller de- feu M. Delphis St-Antoine de St-jhaits qu’on lui a fait. Pour réliaus«ei diccii, le 2D juin. I('24. j-our le 
meurer au village, laissant leur pro-! Justin à Mlle Maria Gervais, fille la fête, dimanche matin à la basse | Malles de >a Majes-
priété à leur fils et belle-fille. M. et de feu M. François-Xavier Ger- messe les élèves du couvent chanté-5ÜUS p’s conditions d un contrat 
Mme Oscar Latendresse, réeem-1 vais de St-Barthélemi. rent de très beaux cantiques très
ment revenus des Etats-Unis. * * * appropriés à la fête du Bon Pas-jfois Par ^maine sur la route entre Cie Chimique ^ Franco-Américaine,

M. l’abbc Xavier I ousignant. tour. ^ I 'GABKlEL DE BRANDON! Limitée Montréal.
professeur au collège de l’Assomp­
tion était dernièrement l’hôte de son 
fière, M. Joseph Tousignant.

Y ¥ ¥
M. Henri Laurendeau et sa soeur 

Georgette, ont fait, ccs jours der-

combattent la

C< >NST11 >ATION

Cause de maux de tête, mauvaise 
digestion, manque d’appétit, torq^eur

peur un terme de quatre années. 24 du foie.—25c. la boîte.

St-Gabriel
M. Ludger Chevrette, marchand, 

est gravement malade d’une conges­
tion de poumons.

Y Y Y niers, une courte promenade à B< r- 
’Trois de nos conseillers munici- thierville, les invités de M. et Mme 

paux qui étaient favorables à la Antonio Bélair. 
vente de notre système électrique! yyy

ont donné leur démission qui a été 
accepté. On croit que leurs rempla­
çants seront choisis cette semaine

« w • *• v V V v V v wv

Un bon serviteur- 
Artisan

i fa ür /r\ vj* j-k n r» * ^

UNE MISE AU POIX I. ôfî>1

Tou. le monde sait que M. J. A.
Paquette a déjà été employé pou. f -

menu*.
YYY

Mme Cyrille Jutras de Montréal, j la “Metropolitan Life Insurance 
a passé quelques jours chez ses pa-1 Company” qui tient ici ses bureaux 
rents M. et Mme Joseph Désy. au deuxième étage du bloc d’afhi:

* * * res de M. Lazare Steinberg.

J. A. PIETTE ALEX. Kl VEST
Rés. Tel 464 J.

M. et Mme Orner Bernier de 
M. Albert Brault, souffrant d’un St-Lin des Laurentides étaient le 2/ 

pied et d’une extinction de voix de- avril dernier, les invités de M. et 
puis le 28 avril n’est pas encore ré-1 Mme Adolphe Bernier, 
tabli. • * •

• • O

T ransaction.

V' ...

J',
p* /""V

Une féerie de pics et de glaciers
dans tes

MONTAGNES RCCHEUSES CANADIENNES
SOI) milles tl’inromparïilJes paysages «le *,iinrsciuipiv; 
de ver.unts l;oi.; 's, de hies oi tien:: se ::x li. -
tôt) pies de plus de 10,900 pieds d’altitude — des 
centaines tic glaciers i ri descents.

Sotrc sport favori dans un décor alpin

Où cjiio vous vous arrêtiez, dans les H odieuses cana­
diennes, vous |miii'.'cz faire tit* I tp.i»aiit>n ou i!»> 
ascensions, pêcher, jouer au Icnnisou canoter. A Han'!, 
vous pouvez vous haigr.cr dansl c..u chaude sulfurcu-e 
qui coule des lianes du inouï Su ; hur; au lac Louée, 
vous pouvez, admirer les plus beaux spectacles dc la 
Nature. Hôtelleries confortables partout.
Allez-y de lionne heure et restez-y longtemps.

Millets et renseignements aux bureaux du

Pacifique Canadien
Pour informations, s’adresser a 

J. E. POIRIER, agent. 
Joliette, P. Q.

•Y Y Y
Election du maire.

Malgré une forte organisation de j
la part des opposants. M. Georges | pT^ Lacharité. sùuéê dans la 
Gou'n. candidat a a mairie, a tnom- ccssjon d'York. au prix
phé sur son adversaire M. J. Ro- $|6j00.00. Bonne chance ! 
bert, par une majorité de 24 voix.
Notre nouveau maire mérite certes 
les témoignages d’estime et de con­
fiance que ses amis et le peuple de 
St-Gabriel en général lui ont prodi-

Tout le monde sait que M. J.-A. 
Paquette a laissé cette compagnie 
d’assurance, il y a trois ans, peut 
entrer au service de la Société des 
Artisans Canadiens-Français dont 
il est dans notre district, l'organisa 

M. Clovis Béland a acheté ces tcur dévoué et competent, 
jours derniers la propriété de M I °ut le monde sait que M. J. A

PIETTE & RIVEST
A Y( K 'ATS

23 RUE MANSEAU,
BUREAUX

Tel. 158. JOLIETTE, QUE.
2*1 u*»%. j n o.

V
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a ron* | Paquette, dans l’intérêt de la Socic- 
ix de des Artisans et pour avancer chez 

nous la mutualité parcourt toute* 
nos paroisses avec un succès digne 
d’éloges.

Nous trouvons qu’il a paraitemenl i 
raison de faire du zèle en faveur de 

Le 15 avril, est née Irène, Cécile, I admirable Société des Artisans qu« 
gués le 28 dernier. La lutte fut ru- 'J^êrèse, fille de Eugène Gravel e» C5t exclusivement catholique et »:a-

St-Damien

de*, mais les coups portés par les op­
posants n’ont servi qu’à mettre en 
relief la popularité de M. Gouin et 
la cause qu’il défendait. L’élection 
s’est faite, on le sait, sur l’opportu­
nité ou la non opportunité de la 
vente du système d’éclairage. M. 
Gouin, édictant les grandes lignes 
de son programme, déclara qu’il ne 
croyait pas bon pour notre village 
de se départir de notre système élec­
trique et que dans l’intérêt et le dé­
veloppement de la municipalité, il 
s’y opposerait de toutes ses forces. 
M. Gouin a été très écouté et son 
programme le conduisit au succès, 
à la victoire. Parmi ceux qui ont 
adressé la parole au cours de la lut­
te, en faveur de M. Gouin. on re­
marque MM. Tremblay, ingénicut 
électricien, LH rie Bourgeois, avocat 

j de Joliette, Albert Brault, J. N.

de Eva Laporte. Parrain . Wellie
Godin ; marraine Mlle Henriette
Durand de St-Jean de Matha.

yyy

Le 30 avril, fut baptisée Marie. 
Philomène, Florence, fille de Octa­
ve Frappier et de Marie-Anne 
Bouchard. Parrain M. Orner Dé­
nommé ; marraine Marie-Louise 
Frappier, son épouse. Porteuse
Mme Joseph Provost.

¥ ¥ ¥
Le 6 courant. M. Alphonse I el- 

lier, conduisait à l’autel Mlle Ma­
rie, Louise Cornellier dit Grand- 
champ. M. Joseph Tcllier accom­
pagnait son fils et M. Hormisdas 
Corncillicr sa fille. Nos souhaits de 
bonheur.

¥ ¥ ¥

Mlle Marie-Ange Cédras amsi 
que son frère M. Adrien Cédras

Suceur ».«>« M.mtlYrtl. Johrllr r t
SLnwiniw'm l-.tll».

POUR VOS YEUX
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Tel. Bureau MO Rés. 27

Di l. l. benny I
Chirurgien - Dentiste

p
au-dessus du magasin J. A. 

Comtois, dans le bloc
A- A. Boucher

Due Notre-Dame Jolietiê.

Consultez le Spécialiste
R. B. OUELLETTE, 0.0. D.

bundles de tous les prix.
Verres de première qualité.

Joui’ Jr Bureau : Vendredi rl Samedi
ITT. 206 *

19 Rue St-Paul, Joiiette.
■ ji - » » « »-• « • • . .-.'.'•••■î».'

nadienne-française, qui soutient de 
ses capitaux plusieurs de nos églises 
et de nos écoles, qui protège nos fa­
milles contre l’imprévoyance du len­
demain, qui donc seit bien notre ra­
ce et notre religion.

Nous trouvons que ceux ou celle* 
qui se font membres-Artisans en mê 
me temps qu’ils se protègent ai; 
moms tout aussi bien que dans n’im­
porte quelle autre assurance, accom­
plissant en plus une oeuvre patrioti­
que et religieuse.

Nous trouvons qu’il est just? de 
féliciter tous ceux qui sont .Artisans, 
de même que ceux qui désirent l’être 
ou le deviendront, parce qu’il s’agit 
de nous unir pour être plus forts.

M J A Paquette est dans no­
tre district, l'organisateur dos Arli- KlK'Olll’agCl' 1111 1)011 joiU'lUll, C?CSt travailler AU 
sans et il entend garder son poste. 11 * n in'a pas eu toute l'intention de servir SUCCGS (1 llllC bonne OeilVl'O. ^

* ......................................................... • •
• - - N . v' V V V 'V' V V >* 'v V V \

----------------------------------------------------------------------- Tel. Bateau 501 Res. 197

Tel. Bell Lasalle 1261 HKSIDI M ! . n tld.A N M 1)1 KR K

Dr H. JULIEN
Chiruigien-Dcntistc ! René Guilbault

B. A. L. L. L.
1299 STE-CATHERINE E. NOTAIRE

Montréal.
ARGENT A PRETER

Réduction dim* lr» travaux drntnirci» ni IU AF:

pour lr» prtionnc, venant dr 6 rue Notre-Dame, JOLIETTE.
la cntnpnKlir.
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j 1 1 oct. j n.u.
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Au Séminaire
k'O
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hôte. Signalé mardi dernier aux en- à cette école apostolique. Nous turc Acme Glove Works Limited, 
virons du Séminaire, par le frere sommes dans une grande pénurie de pourvu que celte compagnie s enga­

ge à payer tous les frais nécessitésBourque, un oiseau dont on n’avait catéchistes ; si donc un bon groupe 
pas encore vu de semblable est torn- d’enfants se dirigeaient vers cette 
be dans le bosquet sous les plombs école, ce serait une aubaine pour 
habilement tirés par le frère Cou- les missionnaires actuels et futurs, 
lombe. Les hommes de l’art ne sont * * *
pas encore fixés sur le nom du nou- “Dimanche dernier, j’ai assisté à 
veau venu. Les uns prétendent que une distribution de prix. Pour la cir-
c est un

Conjércnce de M. Jeun Dcsÿ. —
M. Jean Desy, de l’Université de 
Montréal, a terminé la sérié des con­
ferences données au Séminaire par 
quatre savants universitaires. M le 
professeur a parlé de la renaissance.
ii a montré d abord I imprécision de d, dernier, M. le chanoine I. Clai- talon avec dextérité et justesse ; les 
ce terme, puis ensuite, ii a exposé les r0l]X a célébré la messe de commu- enfants, certains du moins, s’étaient

constance, le Directeur de l’école 
avait endossé son “Prince Albert” 

Messe de communauté. ~ Mar- mais avait oublié de mettre son pan-

motneau noir, 
•v -v *

pour ses travaux, cette permission 
étant accordée cependant durant le 
bon plaisir seulement du conseil qui 
pourra enlever cette conduite ou ces­
ser l’approvisionnement d’eau lors­
qu’il le jugera à propos et sans au­
cun recours de la compagnie contre 
la corporation. Adopté.

M. Ldmond Arpin, fabricant 
d’eau de javelle à Joliette. deman­
de la permission de colporter son

caractères distinctes des oeuvres nauté au Séminaire ; le lendemain, lavé la figure et avaient leur kimono eau de javelle par les rues de la 
d architecture, de peinture et de j en |a fête du Patronage de Saint de fête (ce qu’on appelle “chez ville en payant la somme de qua­

rante piastres pour le coût de ce per­
mis. Adopté.

M. Arsène Roy informe le con-
iummeuses ont ajoute a braient conjointement aux autels Ces prix ? ... Ils étaient du vul- seil qu’il est à allonger une bâtisse 

l’intérêt du sujet et à la richesse des latéraux, 
commentaires.

sculpture produites pendant cette (Joseph, le R. P. Morin célébrait à nous” les habits du dimanche). La 
époque célèbre. Les vues que M. h j$on tour la messe de communauté, plupart cependant avaient les pieds

voir a 1 aide de J Perreault et Coutu celé- plutôt noirs que blancs ou jaunes.co:ifé;enciei a fait 
projections

gaire papier à écrire, quelques en bois sur la rue St-Viateur et qu’ 
crayons de fabrique étrangère que on l’a infoimé que toute nouvelle* * *

, . Cadets à l'oeuvre. — M. Roméo chacun recevait avec une satisfaction construction devait être lambrissée
^ < a <'[‘^rU1IU u Caiiina |^afond. sergent instructeur prépare profonde, mais avec une gaucherie en pierre, en brique, en béton. II 

" ‘ | r *c t2nc‘ une brigade de Cadets à faire les très prononcée. On y a fait des dis- établit qu’il lui est impossible de se
* ' • 1 1 rt ^ iai c >0l> a a> honneurs au Gouverneur général cours plus ou moins réussis et sur- conformer au règlement pour le pi-

‘‘ 1Vuverlurc d« fé,es côlêbréef Lord Byng de Vimv> )ors de sa tou, p|us ou moins t:couU;s . j-ai dû 
au Col K je Sainte-Marie à 1 occa- 

. n du troisième centenaire du car-
dual prufess.ur Bellarmin. S. J..

* x *
M ■:$ de Marie. — L’ouve lurt 

du mois de .Marie a eu lieu le 1er

prochaine visite à Joliette, le 23 mai. les subir.
Des chrétiens du village (sept)

Lettre du Japon

glement pour le pi- j 
gnon de sa maison du côté <ud ouest 
attendu qu’il n’a que six pouce* 
d’intervalle avec son \oisin : il est

Y//V/Æy
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ont été couronnés : quatre premier 
et trois autres ont mérité des nrix 
Aux premiers j’ai donné un chape­

aux autres, un petit livre de 
prières et une “statue” à qui avait

A ota bene. Le destinataire de
mai au Séminaire. Le R. Père cette Litre a cru. en la publiant ‘ ’

, 'il. , , . , . , pnvivj» vi u 11 v cmiuv ti vjw. Cl, il.,

C.Mr.rand, c. s. v.. a prononce le dans les colonnes hosp,Inheres de d(?jà un manueI de pié,é. Cette ré­
............ L Acl‘on Populaire". intéresse, ;ompen?e dt. nla part a fait sen**.

non-seulement les parents de 1 au- [jon chez ,e m0Ilde ëcolier chrétien

se mon de circonstance.
* * *

Sendee de Mgr Archambault. -- 
». Giandvur Mgr L orbes a présidé sc 

au service anniversaire de Mgr Ar- ratcurs de son

prêt cependant à lambrisser à l’ex- Place Lavaltrie; Albert Delage. 23 A fait profession de voeux perpé- 
térieur. le devant et l’arrière de sa Notre-Dame ; Avila Charland, nu tuels. Soeur Sainte Agnès, liée Ma-

Ste-Anne, et Louis Lisette coin b a- rie-Améliemaison et le pignon sud-ouest à l’in­
térieur d’un papier d’amiante nom 
diminuer autant que faire se peut les 
dangers d’incendies. Résolu que M. 
Roy soit autorisé à continuer ses tra­
vaux pourvu qu’un papier d’amiante

r j \i pi j. . f J65 * ai donc I intention de donner de soit mis a I extérieur sur es pans e>
i .es ioniic.Ls. scs aamts a us ae.u vrai5 pnx ) an prochain et les années a 1 intérieur sur le pignon.

M. Victor Masse demande nue 
le conseil vote à la fanfare des 
Zouaves l’allocation annuelle de

Gilbert ; ont pris le 
bre et St-Charlcs pour vente de saint habit : Mlles Marthe Demers.
bière d’épinette. choriste, dite Soeur Rose de Sainte

M. l’échevin Goulet, appuyé par Marie et Luména Marcil. converse.
M. l’échevin Desrochers propose que 
ces différentes demandes soient ic- 
cordécs. Adopté.

dit • soeur Marie du Calvaire.
Mlle Luména Marcil est la pre­

mière soeur converse du Monastère

........... oeuvre.//Zcxcuse dei,ub^que„tes.
cLamt ault. lundi dernier, a la ca- son indiscrétion auprès du K. /’ v . . ... i!„„, r. 
thedrale. Les membres du Personne! r,rmm Lachapelle. o. m., qui se- d*un . * ^ dans u
et tous les élèves y ont assisté. L’af­
fection que le saint Pontife a té'f.oi- 
gnée à ses chers enfants du Sémi­
naire ne saurait s’oublier : aussi ! s 
générations écolières sont heureuses 
de manifester leur reconnaissance
par leurs ferventes prières.

+ ^ ^

ra certainement surpris de relire au

a la construction 
un de mes sous-

M. l’échevin Bacon fait rapport de Joliette. 
que M. l’échevin Marion et lui-inê- Mgr l’évêque était accompagné 
me ont choisi M. Ulric Riel et M. de M. l’aumônier et de M. J.-B. 
b. Gravel }>our faire le choix de Chagnon. vicaire à la cathédrale.

lapon sa propre composition Ï°T “J” fp "T -,U" l™' di,C. ^ *<*** 'échantillon pour les uniformes des M. chanoine Renée Gervais.
• . le des enfants d ici. J espérais beau- a donner au moins dix concerts pu pompiers et hommes de police et que pnl)cipa| de l’Ecole Normale ..

Au début. le R. Père fait quel- „ 
ques communications personne 
puis ii continue :

Depuis hier, je suis sans cuisinier. |. 
Hier soir, j’ai dû boulanger («ansj, 
aucune notion de panification)

V :ouP P,us d'aumônes que j'ai reçues: Nies dans les parcs de la ville pen- nH.5<jt.urs ont choisi l'échantillon
aussi je ne pourrai probablement pas dam la belle saison. On fait remar-1isj0 9 appartenant ô M. Trudeau ^ 
payer cette construction et alors, je quer à M. Masse qu’il y a ei^des 

|>uis ,*foutu“ pour en construire une plaintes l’an dernier en rapport avec 
autre dès l’automne. C’aurait été les datis des concerts cjui ont été

as-

l isrie de M. J. Piquette. —
Nous sommes en un temps de resur- jt» crois que ce dernier n’est pa? 
reclion. M. I abbe i^iquette est sort. çt»z chaud : donc; je manquerai pro- 
t r’.omphant des dangers qu ii a ^*ou- bablement ma première “cuite”.

... . * Ct mon grand désir ; mais, missionnaire donnés, et M. Masse promet que
matin, j a. mis la pâte au four, man du bon {yl€U je vais conserver ce cette année les concerts seront don-

désir à l'état de projet. Le fait es: nés plus tôt que l’an dernier, 
regrettable, car mes chrétiens du vil M. Téchevin Desrochers, appuyé

« .. . . ; .... . lage où j’espérais construire sont très par M. l’échevin Barrette propose
Opéré pour l appendicite a Mon cuisinier est allé dans le t um 'i i . *

. . . . bons et très rideles a leurs exercices que ce conseil vote, comme les an-
religieux ; mais comme la maison de nées dernières une somme de

; Hôpital Notre-Dame, le mercredi grand Japon conduire ses enfants 
1; s°dait de 1 Hôpital, onze c’est-à-dire ses deux garçons afin de

prononcé le sermon de circonstance.
A cause des travaux en construc­

tion. la cérémonie a pris place dans 
M. l’échevin Rainville, appuyé le choeur des religieuses.

m
Léveillé.

du

Mgr Laflèche
Le diocèse des I rois* Rivières 

s’apptéte à célébrer de grandiose 
façon la mémoire du plus illustre de 
ses évêques. Mgr Louis-François 
Laflèche. Un magnifique monu­
ment. témoignage de l’estime de se? 
concitoyens, lui sera érigé dans sa 
ville épiscopale. Il était opportun à 
cette occasion de rappeler les gran­
des lignes de la carrière du vaillant 
évêque. Le comité des fêtes a de­
mandé à l’un des anciens dioésains 
de Mgr Laflèche le R. 1*. Adélard 
I )ugré, S. J. cle vouloir bien s'en 
charger. C’est cette brève biographie 
que publie aujourd'hui l'Oeuvre des 
i nu is. L ne vu aussi mouvementée, 
aussi pleine que celle du deuxieme 
évêque des I rois-Rivières, ancien

connaisseurs disent leur faire continuer leur instruction
que c est un record de vitesse. Lundi religieuse. L’un d’eux sera placé 
lernier. le convalescent a rendu vi- dans une école apostolique où ! or

réunion actuelle est trop petite, un 5230.00 à la fanfare des Zouaves. 
‘ certain nombre ne s'v trouvant oas pourvu et à condition que cette dur-

par M. l’échevin Bacon propose eue * * *
la soumission de MM. Trudeau & \ travaux de la chapelle
Léveillé soit acceptée pour trei/e Précieux Saur; -ont poussés très ac mi<sionnnire du Nord-Ouest, ancien 
uo,cliti’il un lueuojcIutOD sounojmn hvement depuis Raques. La char- professeur ct supérieur de séminaire, 
additionnel et une casquette pour pente en fer est installée depuis une ancicn grand vicaire, peut difficile- 

iuun8u;is;p ua sauuuoi| sup tinauip semaine, environ, et les travaux «le lnent se raconter en queques pages, 
la casquette entre pompiers et cons- maçonnerie avancent rapidement II | ,. p |)ut.ré a su cependant ramas 
tables, et que MM. I rudeau ^ Lé- 0st possible que la chapelle nouvelle 
veillé soient priés de faire toute la J0it ouverte au culte dès le 14 sep-

s< r habilement sa matière et en pré­
senter l'essentiel, en appuyant ‘ur

L «r, M->» - rN n * I t ... , uuwrcium |»cui-uic ic ciicuuu ut cxiaiiic uix cuncens puuiK
on Alma Mater. Deo Gr«v prepare les enfants a a vie sacerdo- i*r «• r*. « • . i t , . « « #* ... Eglise. Lt ce chemin oublie est dif- parcs de la ville. Adopte.

* i» • . .• j • i . .. , , 4 . . diligence possible afin que ces uni- tcmbre prochain, en la fete de ics lra:u u\u< «aillants Non <**n
a 1 aise, négligeront de sy rendi • n.ere donne durant la saison : . , , c i 07 , . . , „ . ~ . lr l ,N i 1 saiiiam . .nom u

, . * . formes soient fournis pour le 23 ma» ] Exaltation de la Sainte Croix. Jcoublieront peut-être le chemin de chaine dix concerts publics dans le?
courant. Adopté.

taie et religieuse et aussi à la vie de 
Le Cic professeur et de catéchiste. L’autre, .

ficile à retracer : j’en ai une preuve M. J. O. Malo se plaint que la
tias

Le Cid au Séminaire.
semble avoir élu domicile au milieu s’il ne peut entrer dans la même éco-
de nous. Depuis deux ou trois mois. le. sera probablement logé chez des , • 1 •• • 1 • 1* 1 . .

.. ... . . . . , . . . . treize chrétiens, j en remarquais huit sidéré avec la taxe de dix piastres
un groupe d eleves se préparent a le anciens Chretiens arm de se mieux • 1 j- . 1 • n • - . , .

. tI , . t . 1 • 1 a *a messe dimanche derme»*... .v^e imposée sur le commerce, la saison

ment les I rifluviens, mais tou? les 
Cette fete coïnciderait avec h* Canadiens français, fiers de nos gloi-

sérieuse dans le village où 1 on cons- taxe pour le permis des commerçants 
truit actuellement; Sur quatre-vingt-1 de glace est trop élevée, si on la con-

Au Précieux Sang £"„da
Le mardi. 22 avril. Sa Grandeur

rendre sur !a scene, lis le joueront tormer a la vie chrétienne et d etu- n .11 11 1 Mar Fnrh,»« *1 \ un#» r,'»r#»-, , ,. J . . , ,. , . * , , , , village est du plus triste état spin du commerce de glace ne dure que ‘ °ri>'s a prtsiae a un* etrt
tuel qu on puisse imaginer ; tout est «jx mois par année. Le conseil fait
à refaire si Dieu nous donne d-. rc- ‘ comprendre à M. Malo que les per-

dimanche, le I I. mrecredi. 14. h d:er sa foi dans le but de devenir 
iundi. 19 ; car les billets pour la re- catéchiste.
presentation de mercredi se sont en- , Chretien tout d une piece , le r • ai 1 • » . . .

, . .. . , ’ . . . . , faire. A baptiser les gens qui regu* sonnes atteintes par la taxe de dix
levés pendant la premiere journée papa n aime pas a voir ses enfants . j • , r-, • 1 .A ,* * * , . lierement devraient 1 etre. ce serait piastres doivent en sus payer la taxe

ma plus nombreuse chrétienté, et ac- sur |cur fonds cle commerce.
tuellement c’est la plus misérable M. J. A. Hétu demande si toutes

< ù i s f r.t été mis en vente. On peu: grandir ici, parce que la jeunesse es 
même l’entendre par l’intermédiaire trop brouillonne et trop . ..corrom-
du grap-iophone. Lundi dernier, pue.Chez d anciens chrétiens ces en- v* . . f • 1. • , . . , .

. ... .. . « r» r» v f * 1 , Nous espérons cju le fait d avoir les pei nne« qui pos dent des va
grace a 1 amabilité du R. r. Hur- rants apprendront a vivre la vraie ... . . • , , , ’... 1 . . . . .

, . , , , ., * „ . «• . . une eglise neuve ramènera certains ches dans la ville doivent leur faire
tubise, : es professeurs ont pu. a ! ai- v*c et seront hors d un mauvais mi-

monie de [>rofession religieuse et de 
prise d’habit au Monastère des

soixante troisième anniversaire de la r,.s nationales seront heureux de lire 
fondation de l'Institut du Précieux ces pages. II faudrait les répandrt

surtout dans nos maisons d'éduca- 
î lion : écoles, couvents, collèges

—Lise/ et faites lire L'Action Kllcs >' prêcheront l'attachement h
. . w . « la race et à l'Eglise. Cette brochure

Populaire. Vous y trouverez, des
n** se vend que lu sous I unite. Su.(JO

• •»••••

matières intéressantes, des courrier?

Soeurs adoratrices du Précieux nombreux et de< nouvelles impôt 

Sang. tantes.

le cent et 550.00 le mille. S’adresser 
à l'Action Paroissiale, 1300, rue 
Bordeaux. Montréal.

• .-. «i-i-i-.-i-,-. •• ••i-i-..-. . • • » • • • •r * * • • «r « • » v ^ * V • / • » *' • V r * • * » » » • • • • ••> • • • • •••••••••••••••••«• ............ * • • • • ^ •

OU LA NATURE SE MONTRE FANTAISISTE
, 1 j. . 4, . . i- . , » , », • • négligents au devoir,

de des disques, assiste a une inter- heu. V est vrai et 1! a raison ; mais r~ * r—
. , ^, . . . 1.1 . . . , , rrere rt

pri tation du Cid par leç artistes de if croit peut-etre trop a la haute ca­
la Comédie française.

U. X
pacité intellectuelle de ses gars.

Dans le village, ce départ est 
A ouveem renu. — Le musée s’en- l’événement du jour : il est à espé- 

richira do la présence d’un nouvel rer qu’il sera l’occasion de vocation ir>

irmin Lachapelle, o. f. m., 
Mission catholique,

K ado,
Oshima gun.

subir l’épreuve de la tuberculine. Le 
conseil lui répond que seuls ceux qui 
vendent du lait sons astreints à cette 
obligation.

Lecture est faite d’une demande

mars, 1924.
• • ».......... . .-.

RESILLES ou NETS à cheveux
Le plis çrérd choix. - Les pr x a la pertte Pe toutes les tcurses. 

La plus grosse valeur pour votre argent.
Wearwell. s.mples frangées. 
N-.-eter Net, simple bonnet. 0.10 sous, i pour 0.25

0.10 sous I) pour 0.25

V. earwell. doubles frangées.
Neeter-Net, double bonnet.
Gainsborough, simples frangées.
Gainsborough, simple bonnet.

Gainsborough, doubles frangées.
Gainsborough, double bonnet. 0.15 sous, 2 pour 0.25 

I o u t c s les nuances au même prix, à l'exception toutefois 
des Gainsboroi’gb. blanc et gris.

OSCAR LANDRY, Pharmacien.
Agence F AtUVAN K C DA K

1 éléphones : 228 et 482.
51 rue Notre-Dsme, JOLIETTE.
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Kagoshima ken. Japon, do MM. Desmarais & Robert poui
permission de colporter à travers la 
ville de la crème à la glace et de* 1 
gâteaux sur paiement d’une licence 

j? annuelle de $40.00. Adopté.
Ensuite < st lue une requête de M. 

.-E. Ch ampagne demandant que 
le règlement No 357 fixant à 
$100.00 la licence sur les j:ux de 
quilles soit amendé de manière à ce 
que la dite licence soit de $50.00 
comme elle l’a été jusqu’à ce jour, t 
alléguant que c’est un exercice utile

> Vie Municipale ) ]
y

M
bd' ^ *•

Séance du 30 avril. 
Etaient présents : Son Honneur

le Maire J.-E. La douceur. MM 
les échcvins Z. Bacon. J.-L. Gou-
:cî. (). Rainville, L. Desrov.hers, C. surtout à la population sédentaire et 
Barrette. W. Marion. J.-H. Sansre- ;|Ue ces sai|,.s ne sont frcquentées
gret et J. M. Bordeleau. que par des adultes.

..... • • . . . ....... »-»-»-».».».».».»,».».».». . . ... ......*•*--••*»»****'» » w rr * *

Après la lecture et l’adoption M. l'échevin Barrette, apuyé par 
des minutes de la dernière assem- M. l’échevin Bacon propose que le 
Idée, M. François Robitaille de- règlement soit adopté à toutes fin? 
mande la construction d’un canal de droit savoir que la taxe [jour le? 
d’égout sur la rue encore inommée propriétaires de quilles et quillicrs 
perpendiculaire à la rue McConvill soit de $50.00 au lieu de $100.00. 
et cjui passe devant sa propriété. Le Adopté.
secrétaire est chargé de demander à M. l'échevin Barrette, appuyé par 
l’ingénieur de la ville de faire des M. l'échevin Bacon propose que 
estimes pour la construction de cet permission soit accordée à M. J.-E. j 
égoût pour la prochaine séance. Champagne de tenir des jeux de 

M. Henri Poitras demande que quilles, ou quilliers, sur sa propriété

EMPLOYES DE FERMES
LE CHEMIN DE FER NATIONAL DU CANADA

dc coNcerrr Avne
LES GOUVERNEMENTS PROVINCIAUX

AIÜCPA AUX m/'MlCRS. CETTC ANNEE ENCORE. A SE PROCUr CH DES G'. Vb •

LE besoin s’en fera grandement sentir par tout le C m 1 1.». S’il 
vous en faut, faites-en la demande immédiatement. I .«• Dépar­
tement de Colonisation *-t de Développement du ( lu-min d< I « r 

National du Canada, par l’entremise de ses représentants < n < '.r »nde- 
liretagne, en Scandinavie, et dans les autres pavsd’Kurop . offre, » n 
cette matière, un service gratis aux fermiers. Faites votre demande 
immédiatement pour les ouvriers dont vous ayez Ix soin, afin de leur 
permettre d’arriver au Canada pour le printemps.*

On peut se procurer des formules de demande en s’adressant aux agent, du

tWAOlMI

t®®»
CHEMIN DE FER NATIONAL DU CANADA

OU AU
DFPARTEMENT DE COLONISATION ET DE DEVELOPPEMENT DU 
CHEMIN DE FER NATIONAL DU CANADA

MONTREAL. QUE.

l’eau du puits artésien soit introduite 
dans la manufacture de l’Acme 
Glove, la compagnie se chargeant 
de tous les frais occasionnés par la 
traverse dc la rue et l’entrée de la

étant le numéro 396 du cadastra 
M. l’échevin Desrochers, appuyé 

par M. l’échevin Sansregrct propo­
se qu’un permis soit accordé à M. 
Joseph Brunelle de tenir une salle de

i

> «
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manufacture, la compagnie s’enga- billard et pool au No 56 de la rut 
géant à tenir sous clef la chantcpleu- Notre-Dame en payant les droits 
rc qui sera installée et à ne l’ouvrir exigés par le règlement. Adopté 
qu’une couple d’heures par jour soi’ Ensuite sont mises devant le con­
iine heure le matin et une heure le soil des demandes [jour tenir des res- 
midi pour permettre dc remplir le? taurants non licenciés, de la part dc 
récipients pour l’usage des cm- MM. Joseph Comtois. 66 St-Via-

Lcs curieiiM?» form.itiniiH g*«*lr»- I'Vst vu « Ilot que» i li.iqm.- omlée 
giques, lellen cjue relli» illustrée # i- abaisse les crêtes; mais si une pierre 
«lessus, sont fi» résultat »fi* l'érosion tout à coup dénudée appâtait au jour, 
Dès qu’une goutte d’eau 1 -" ' ' * ■• - ....
touche fi- sol, elle agit. I II

«rime loche plate, jMeée eu équilibie 
sut la pointe et (pii s** balance au 
moindre souOle du vent coniim si elle

fi* pluie i Ile remplira immédiatement fi- rôle «fi* allait tomber Parfois aussi ils pren-
touclic le sol, elle agit, l-.lfi* roimnetice fuira frluir, « t tout ce «pii est «*t» dessous mut plaisir A nla< er une pieire sur une
son rôle géologique en *fi' j»l e.ant l**s sera protégé et «leuieiirera. car la pluie arete pat I ii iiliéreim-ut aigul* et A la
ruitéri.iiix h.ibfi*ux; «I fi* dissout leu- n'em[M»rt«*ra que * •• <|u’e!le pointa rcg.in 1er m* balancer jusrpi'A re qu’ayant
lement les roelies solubles, forme dans atteindre. A mesure «pie fi* teiraiu
A • » • É ■ ... ». .

ployés. leur ; Emile Robitaille, 35 St- I ho-
M. l’échevin Goulet, apuyé oat mas; Ludger Lcpine, 33 DeLanau- 

M. l’échevin Bacon [iropose que M.ldicre ; Vincent Robillard, 73 De 
Leduc soit autorisé d’introduire l’eau Lanaudicrc ; M. Stavros & Cic, 67 
du puits artésien dans la manufac-^ Notre-Dame ; Tabah & Frères, 13

les terrains |k*ii résistants «les ravins 
curieusement ramifiés «-t donne nais­
sance aux pittoresques "pvramideH 
«l'érosion” ou “(’bemiiuVs «fi*s l**ées."

( ’es pyramides se fortm*tit dans fi s 
ancieiiru'H moraiiu-s, amas «l’origine 
gla«:iaire «pii sont ««institués *fi- maté* 
ri.hiv «fi* toutes gr«ïss«*iirK; la pluie qui 
entraîne fi* t«iut, grain par grain, pro­
duit «les «Têtes aux fl.mes «-«inverts «fi*

«pii l’entoure est em|Mirté, la pyrutiinfi 
s’allonge et [XTsiste tant «pi** la pierre 
protirtrice reste ïi sa plate. Des 
Ityramides toutes minuseules .s«? [»ro- 
d u is#-ut souvint .ur fit tas «fi* terre ou «le 
graviers lor qu ils ont été frappés durant 
un certain temp, pat une pluii* fine.

Des “( licilliliees de lées,” lem.'ir- 
«pialiles par fi-ur t lilies et fi-ur arêtes 
caprfi ieu-4*s, bordent la route C'avell,

elle testeretrouvé sijii «apiilibre 
immobile.

I.a route Cavell «pii oflre aux 
touristes «fi s rem outres aussi originales 
suit la val fis; «le la rivièu- Athabaska 
jusqu’au pied «lu glacier Fantémie, 
cette formation «fi* glace et «fi* neig«;c|ui 
est an roc liée aux flanc» du Mont 
Kdith ( uM-11 depuis dru siècles. Cette* 
toute peut être parcourue A cheval ou 
<*ii automobile pur les visiteurs à la

rigoles et parfois «fi-s pointes dont dans fi* Fare National Jas|»er et sont I colonie «le chalets «lu Chemin de fer 
r<.*xist<*ncc s«.*rai» bien courte si elles, ne urn* source demcrv.*illem«*i»t [mur fis national du Canada à Jas|H.T Park, 
contenaient pas une grisa; pierre plus touristes, «pii s’amusent A examiner ces Elle est le chemin de plusieurs belle» 
ou moins plate pour assurer leur avenir, aiguilles de terre durcie surmontées ; excursions.
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L’ACTION POPULAIRE, JEUDI, 8 MAI. 1924.

h Pour vous
Passagère hâtive de la société hu­

maine, elle n’a fait qu’entrouvrir le
5. — Hygiène du sommeil : le re 

pos suffisant restaure et raffermît ;

CE QU’IL FAUT SAVOIR

livre de la vie. — Cependant celui trop de repos affaiblit et débilite, 
ci en se refermant nous laisse voir 6. — Hygiène du vêtement, est 
déjà une longue suite de mérites ins- bien vêtu, celui qui tient son corps 
crits en caractères d’or et ineffaca- suffisamment chaud, en lui évitant

Nous offrons, sujet ci vente préalable:

Placements de Mai k>-

fed

HISTOIRE AUTHENTIQUE.
+ -v

Marguerite, la petite
parisienne

par exemple, et puisqu'il fallait son 
consentement, eh bien ! il le refu­
sait 1

A cette réponse, à laquelle elle son extase, 
ne s’attendait pas. Marguerite se

rent aller seule à l’église comme les 
autres dimanches. Cette messe du 30 
avril fut une vraie vision du paradis; 
M arguerite, en particulier, paraissait 
un ange égaré parmi nous. L’esprit 
uniquement fixé sur son Jésus, rien 
ne vint la distraire de cette pensée.
Que lui dit-elle pendant son action 
de grâces ? Nul ne le sait, mais sa 
conversation avec Jésus était si inti­
me qu’elle ne s’aperçut pas de la fin 
de 1 a messe et qu’il fallut la tirer de

Elle se hâta de rentrer chez elle,

|.J|c avait six ans, mais n en pa­
raissait que cinq, tant elle était clié- 
,|V(. £||c appartenait à une de cei 
familles honnêtes, mais indifférentes 
au point de vue religieux, comme on
eu rencontre tant dans les faubourgs mit à pleurer et cacha sa tête blonde En arrivant, elle se précipita vers 
<1,- Paris. Le père, terrassier de son sur l'épaule de son père. La mère son père, et, lui prenant la tête entre 
métier, n'avait pas remis les pieds h alors intervint et reprocha a soi. ses mains, elle l’attira sur sa poitrine 
l'éeise depuis sa première commu- mari de contrister ainsi la petite, [en lui criant :
nion. si ce n'est le jour de son ma- Oh ! ce n'était pas quelle fût parti- —Tiens, papa, il est là, embras-

san de la communion précoce, mais se-lc.
elle ne pouvait voir pleurer son on- Et le brave homme, appuyant le«

blés. Les religieuses, scs institutrices, les brusques changements de tempe-1 
! ont toujours classée au nombre des rature ; mais en ayant soin de lais- j 
élèves modèles. Sa piété, ses vertus, ser la plus grande liberté aux mou-1 
une longue maladie endurée sans vements.
murmures, l’abnégation et la rési- 7 _ Hygiène de la maison : une 
gnation complète a la volonté du majSOn propre et gaie constitue une 
Créateur suffisent pour nous assurci maj$on heureuse, 
du salut et remplir nos coeurs d’une g HygiilIC de ]a morale: l'es- 
douce soumission aux arrêts de la prj, sc repose ct rcprcnd SOI1 cours

ro\i ence. ^ , au mQyen de la récréation et des di-
Que sa mort prématurée nous soi*

à tous une leçon de vie, et que la
jeunesse vienne apprendre auprès
de cette tombe à peine fermée, avec
le sens de la mort, la brièveté de la . . » » .. . >. ., , . gaîté conduit a I amour de la vm, et
vie et I usage qu on doit en faire , , n î a.,,., u. . . le divertissement intellectuel clans la

vertissements ;mais l’excès donne ac­
cès aux passions, qui poussent aux 
vices.

9. — Hygiène de l’esprit : la

i£clitan:<*
GOUVERNEMENTS: .

Dominion <lu Canada ...................................... 1951
Province do Québec ..................................... 1936
Commission du Port de Trois-Ri vicrcft . 1911

MUNICIPALES:
Sillcry...................................................................... 1925 à 35
Bagotville ............................................................. 1938 à 50
I-Vn servi lie................................................................ 1951
Greenfield Parle.................................................. 1950 à 63
Joliet te ................................................................ 193*1
Petit Met in.............................................................. 1938
Port-Alfred........................................................... 1934 5 38
Québec-Ouest ................................................ 1934
Sillery Garante)................................................ 1930 5 49

COMMISSION SCOLAIRE:
St-La u rent . ........... 1943

FABRIQUES & INSTITUTIONS RELIGIEUSES:
Baftilique Notre-Dame de Québec..........  1925 5 44
St-Airnc Je Sbipton Asbestos).................... 1934
St-Jérôme   1934
St-Clément de Tourville .............................. 1929
Ste-Mari;uerit c « ! «- Montréal...................... 1925 5 34
liv.iiiut JeAnne d’Arc ............. 1925à34
St-François-Snlnno de Montréal...........  1929534
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pour mourir chrétiennement.
Mais à tous ceux qui l’ont connue

vie est un moyen de santé : d’autre 
part la tristesse et la douleur appet-

riage. La mère, qui, autrefois allait 
encore quelquefois à la Messe, 
tait peu à peu

• •s e-
laissé gagner pai fant. ct. â la première larme, elle lèvres sur le coeur de son enfant 

l’indifférence de son ami, et avait cédait toujours. Enhardie par ce ren- l’embrassa longuement, tandis qu’­
dit* aussi abandonné complètement fort inespéré, Marguerite revint â la une grosse larme roulait dans sa ru

entretien, mais élevez votre âine.
...........................................................• ( • ■ .......

le chemin de l’église. Comment 
Marguerite était-elle venue au caté­
chisme ? Elevée à l’école commu­
nale. elle avait entendu un jour sesi 
compagnes parler de la réouverture, 
des catéchismes, et. poussée un peu 
par la curiosité et aussi par la grâce, 
elle était venue ce jeudi-là à la Sain­
te-Enfance sans en rien dire à ses 
parents. En la voyant si petite, je 
lui demandai son âge.

J’ai six ans, Monsieur l’abbé.
Mais vous êtes encore bien j**u- 

nc, mon enfant. . .
A ces mots, une tristesse envahit 

soudain son minois si gentil, et une 
larme faillit perler au coin ch* sa 
paupière. Elle ajouta néanmoins 
d’un ton suppliant :

Oh ! je serai bien sage, allez.
Il y avait dans scs yeux et dans 

sa voix une prière si ardente, sa fi­
gure éveillée respirait si bien l’intel­
ligence. que je me sentis gagné ct 
que je l’acceptai. Quand elle rentra 
chez elle, elle s’empressa d'anr.on- 
cer à sa mère qu’elle était admise au 
catéchisme. Celle-ci, tout étonnée, 
essaya bien quelques observations : 
mais, habituée à satisfaire les moin­
dres volontés de sa fille, elle céda 
bien vite. Et depuis ce jour, Mar­
guerite fut l’une des plus assidues 
aux réunions ; le dimanche, à la 
messe, elle était d’une piété angéli­
que et. lorsqu’elle voyait les fidèles 
communier, un désir ardent embra­
sât von coeur, et ses yeux rivés sur 
1 1 lostie sainte, semblaient dire :

Quand donc aurai-je le même 
honh' ur ?

progrès furent si rapides, son 
application si satisfaisante, qu’au

rr-
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Poui Taire les plus beaux gâteaux 
étagés, servez-vous de la

POUDRE à PATE
“PURITAS”

Faite à base de phosphate 
pur et absolument libre 
d’alun. La l*oudre*5-F*âtc 
Puritaf- est une des quatre 
seulement qui ont été ap­
prouvées p.ir l«* départe- 
incr.t del » S into Publique, 
ct la seule du genre /abri- 
qu'c dans la Province de 
Québec.

Employez une cuillerée 
rase seulement de la Pou­
dre- à-Pâte Puritas quand 
on indique simplement une 
cuillerée. Cette poudre 
est très économique. 
Fabriquée à Québec mê­
me la Pou dre-à* Pâte 
Puritaségalc les meilleu­
res marques importées.

et airnee une priere. une communion , . , -ni , „ . . lent la vieillesse,
pour elle ; il faut qu une ame soit si , _ , , .. , ,.

. , „ 10. — Hygiene du travail : La
pure pour paraître devant Dieu.

XXX

Le mystère
du sourire

Le sourire est la clarté du visage. 
Il l’illumine, il l’anime, il l’embellit. 
D’où vient cette clarté ? De la lu­
mière intérieure de l’âme.

Le sourire est parfois héroïque.
! Sourire à l’épreuve, à la maladie, à 
‘ la pauvreté, c’est difficile et c’est 
beau ; c’est la sainteté. Au milieu 
des supplices, les martyrs souriaient 
en regardant le ciel. Il y avait dr la 
joie au fond de leurs douleurs ; il y 
avait surtout de l’amour.

Le sourire sur la terre est divin 
Jésus a souri à sa mère, à son pere, 
aux petits enfants, aux malheureux 
Petit enfant lui-même, il nous appel­
le et nous tend les bras de sa crèche.

“Vous qui pleurez, allez a lui, 
car il sourit.’’

Imitons-le. La vraie sainteté est 
souriante. Dieu repousse les mines 
refrognées ; il aime les visages eî h*> 
coeurs épanouis. Le sourire lui plaît 
car c’est un reflet de sa beauté. C’es! 
un rayon dont le foyer est la bonté 
et qui fait éclore la joie sur la terre

Chanoine Coubé.

laLoapoaATiGN ^Obligations Municipales

LIMITÉE

PLNÉ nUPQNT President JW SIMARD Vico Prcs/denC
IIGCÔTEdelaMUNTACNL.QUÉBEC .p Ml HI %, 7 PLACE 0A RM ES MONTREAL 
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gnez-vous votre vie par h* moyen de 
votre cerveau ? Ne permettez pas
que vos membr< s’engourdissent, '• ? ................. • • r • .......................:•••■• • -............................. *-*-*.-v
Travaillez sérieusement pour votie

Le Pacifique 
Canadien et la 

Province de
Québtu

. ' • : , ,, .

Avec toute f n /r)7 
sc* crè *ne I c ^ *
par excellence
pour cuisiner

Gratis—Livre Je Pcccttc^ 
Ecrivez 5 The UorJcn 
Co. Limitci! ’*.» nt

ir.jt

>•••••• *•-••« . . . î-r

Gâteaux en tasse

P»*m.in<lpz I » P*»ii- 
c!rc-à l'û;ol’uritai 
— Et aut-ii If* Mi­
tre* proJuiî* l'u- 
(itaa I eniw - 
(iclce tie 1 ftblc, 
etc., rtc. T oui 
sont iîe qualité *u 
pericurc.

Ufi"Ugaiuu piusb^üCH1

Coupon* pouj 
prime* utile» avec 

chaque paquet

Puritas Limitée
Ocibic

1-ÏZ4

Ce qu’on doit 
faire pour

L’auteur y fait l’historique des 
chemins de fer dans le Québec, de­
puis la construction du “chemin à 
lisses” qui relia Laprairie à St-Jean 
en 1836 jusqu’à nos jours. Il traite 
des événements qui marquèrent la 
création de la Compagnie du Pacifi­
que Canadien, événements qui se 
déroulèrent en grande partie dans 
notre province, ct évoque les jours 
difficiles mais glorieux de la cons­
truction du premier transcontinental. 
Montréal ct Québec font le sujet de 
chapitres spéciaux dans lesquels on 
parle de leur passé et de leurs pers­
pectives pour l’avenir. Les grands 
travaux accomplis par le Pacifique 
Canadien dans les limites de la pro­
vince sont décrits non seulement par 
les mots, mais ils sont encore illustrés 
par la gravure, dont on s’est servi 
d’ailleurs abondamment dans l’ou­
vrage tout entier. Bref cette pla-

, , 1-11 - quette procure une heure de lecture
Prepare tout cl abord pour etre f , , _ •. 1 . . 1 . | fort intéressante et nous exprimons

nos remerciements pour l’envoi d’un
exemplaire.

-.i •..» I - £ W • «H;V ÿ. y* •- •>«£ - J» ÿ-

Quoiqu’il ne compte pas encore 
un demi siècle d’existence, le Pacifi­
que Canadien, depuis son origine, a 
marché de pair avec la province de 
Québec et son développement a été 
intimement lié à celui de la province 
ainée du Dominion. C’est ce qui 
nous est démontré d’une façon des 
plus instructives clans une jolie pla­
quette que vient de publier le dépar­
tement de Publicité de notre grande 
organisation de transport sous le titre 
“Quebec Province and the Cana­
dian Pacific.”

/
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1-3 tasse beurre.
1 tasse sucre granulé.
2 oeufs, jaunes ct blancs battus 

séparément.
1-3 tasse Lait St-Charles de Bor­

den avec égale partie d’eau.
1 1-2 tasse farine.
2 cuillerées à thé poudre à pâtis-

vivre vieux
1 cuillerée à thé essence.
Raisin, amandes hachées ou cho­

colat fondu, au goût.
Défaites le beurre en crème, ajou­

tez le sucre, battez bien, ajoutez les 
jaunes d’oeufs, puis graduellement 
et toujours en battant, le lait et la 
farine tamisée avec la poudre à pâ­
tisserie. Battez en pâte très légère. 
Frottez-y les blancs d’oeufs. Faite >

Voici, d’après la Villa Sanitaria, 
de Rome, les dix lois de l’hygiène, 
réunies par le docteur améric lin 
Decornet, qui furent primées par le 
gouvernement sur 300 concurrents :

1. — Hygiène général : levés
tôt, couchés tôt ; entre temps, très 
occupés.

2. — Hygiène de la respiration : 
l’eau et le pain soutiennent la vit

distribué comme souvenir aux centai­
nes d’officiers du Pacifique Cana-j 
dieu qui se sont réunis récemment 
en convention au Château Tronte- 
nac de Québec, cet ouvrage offre —Lisez et fai:«s lire L Action 
néanmoins un intérêt plus qu’ordi- Populaire. Vous y trouverez des 
nairc à quiconque désire mieux se matières intéressantes, des courriers 
renseigner sur les grands facteurs de nombreux et des nouvelles împori 
notre progrès. Il définit la part im- tantes, 
portante qu’a prise le Pacifique 
Canadien dans le développement 
matériel de la province de Québec 
et ouvre de nouveaux horizons sur le 
rôle de premier plan qu’il continuera 
inévitablement à y jouer.

........................ r • • •

—Pour vos impressions, allez 
toujours à l’endroit populaire.— 
C’est-à-dire à “L’Action Populai­
re."

... . . ........ ... . . . i-i i - i-, - • - i-,-i - •-Î"’?“S>'S“Î^

“Il est Différent”
voilà ce que Ton dit du

cuire en petit moules (12) à fou:
mois de mars ic lui annonçai nue si . > i i » • n • -' J u 9UC M mais 1 air pur et les rayons <ni soleil i gai. Pour varier ces gateaux, foncez

charge, et elle suit si bien cajoler, de moustache. Et depuis, tous les di- : ‘ont indispensables à la santé. les petits moules avec un peu de lases parents y consentaient, elle pour­
rait être admise à la première com- . . ,. . , * , . , , • »• | r i*
n»,,,,; ,, , • . * I r , implorer, que son pere finit par lui manches et tous les jeudis, les t.c«c*
nuinion privée a la fin du mois d a- 1 ... , . . .,.P1i dire, d un ton qu il voulait rendre les peuvent voir communier, avec
'ni. avec ses compagnes. Quelle
joie pour la chère enfant ! mais il
f Fait |(. consentement d
rent*--. , • il*.

Lorsqu'elle rentra, son père était La partie était gagnée, et l'en- 'olr son 1,0,1 -In­
justement à la maison, contraint au fant commença à se préparer de son1

mieux. Dieu seul sait tous les efforts. Le B,diet,n Eucharistique 
tous les sacrifices qu’elle s’imposa en 
vue de la première visitp de Jésus.
La transformation était si visible

bourru ; une piété angélique, une petite fille,
^ —Ali ! ct puis, après tout, fais si petite, qu’elle est obligée do reste;

ce que tu veux ; je m’en moque. debout a la sainte 1 able pout rece-

J. d’Alsace.
- -   ** — • • »•

fhomage par une grève. Quand sa 
hh". grimpant sur ses genoux, lui 
annonça la grande nouvelle, il resta 
1 1 it interloqué. Cela renversait tou-

3. — Hygiène de l’estomac : fru-|pât.\ Mettez dans chacun quelques'
galité et société sont le meilleur elixn grains de raisin, des amandes, ou 
de longue vie. une cuillerée à thé de chocolat fon-

4. — Hygiène de la peau: le po- du au goût. Couvrez avec de la pâ­
li préserve le fer de la rouille; mieux te et faites cuire au four. On peut 
entretenue, la machine dure plus réserva un blanc d’oeuf pour gla- 
longtemps. cer.

NOVORO
Du DR. PIERRE

C'est un remède herbeux de mérite reconnu. I! n été en usage 
constant pendant cent ans. et n apporté le rayon de soleil de la santé 
A des milliers de familles.
ESSAYEZ LE UNE SEULE FOIS, quand votre digestion ne va pat, 

quand votre ettomac fonctionne irrégulièrement, — quand votre 
«onimeil e»t agité, — quand vous avez des douleurs dans le corps,— 
quand vous vous tentez fatigué, etc.

11 ne peut être trouvé chez le* drosuiatr*. Il e*t fourni par de» agent*
• péciaux. ou directement du laboratoire de

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.
2501 Washington Blvd. Chicago, Illinois

^Délivré libre do tou* droit* au Canada.)

IN MEM0RIAM
î(' ' < notions traditionnelles ! Hé que le soir. le père et la mère ne j j7 Q7çj[ j? BROUSSEAU
f|ur>l ' sa fille, qui venait d’avoir pouvaient s'empêcher d'en parler, DI'CFDEF A JOI JETTE 
six ans et demi, allait faire déjà sa avec attendrissement. Enfin. le ‘ . \1 1Q74
premiere communion ! Et lui qui ne grand jour arriva ! Les parents qui 
* ava,t faite qu'à douze ans bien n'attachaient pas grande importan- 
sonrirs. et encore M. le curé avail ce à cette cérémonie, puisque l'en- 
houvé qu’il n’était guère préparé el fant n'avait pas de robe blanche cl 
avait failli le retarder ; ah ! non ! i qu'on ne faisait pas la fête la laissè-

«■j - ..»•• ... ............. .-J1' J-- i--i-J'.

t

i
Parti goutumez

AVEC

EPICES
VICTORIA

Un deJ-ameux
Vrociuits*\J ictoria

•ÛPOOf» • MAU! i N UMlTCE MONTREAL C T OTTAWA

< « ., .

LE 3 MAI 1924.

Elle a vécu, et toute sa vie tient 
en moins de I 3 ans. Sa belle âmr4 
est allée rejoindre au ciel celles de 

I ses chers frères et soeurs qui, au
• • . nombre de quatorze, 1 ont précédée

dans l’éternité.
Et devant cette existence préma­

turément brisée on songe maigre soi 
à la brièveté de toute vie, et à la 
dispensation mystérieuse qui Dieu en 
fait ici-bas.

Son trépas fut celui d’un ange. — 
Ses yeux en se fermant ont pu seuls 
nous dire qu’elle avait quitté cette 
vallée de larmes pour prendre son 
essor vers un monde meilleur. Ainsi 
se ferme la rose, alors que 1 astre 
plein de vie disparaît à I horizon 
pour s’épanouir avec plus d’éclat, 
au soleil plus radieux du matin. 
Ainsi s’éteint le jeune oiseau se 
penchant sur le bord du nid pater­
nel d’où il embrasse dans un premier 
regard la nature si fascinatrice et si 
pleine de charmes, mais aussi, hé­
las ! si pleine de précipices et d’abî­
mes.

Maladies de Femme 4?

Toutes les maladies dont souffre la femme proviennent de la mauvaise circulation du sang. Quand le sang 
circule bien,.tout va bien; les nerfs, l’estomac, le coeur, les reins, la tête n’étant pas congestionnés ne font pas souf­
frir. )?our maintenir cette bonne harmonie dans tout l’organisme, il est nécessaire de faire usage, à intervalles régu­
liers, d’un remède qui agisse à la fois sur le sang, l’estomac et les nerfs, et seules les

PILUL ITT* ROUGES
peuvent remplir ces conditions parce qu’elles purifient le sang, rétablissent la circulation et décongestionnent les 
organes.

Les mères de famille font prendre à leurs fillettes les PILULES ROUGES pour leur assurer une bonne formation*
Les femmes en prennent pour éviter les migraines périodiques, s’assurer des époques régulières et sans 

douleur.
Les malades qui souffrent de maladies intérieures, de métrites, d'anémie, etc., trouveront la guérison en em­

ployant les PILULES ROUGES. *
Celles qui craignent les accidents du retour de l’Age doivent recourir aux PILULES ROUGES pour aider le 

$ang A 9e bien placer et pour éviter les maladies les plus dangereuses.

CONSULTATIONS GRATUITES. -- Les méde­
cins spécialistes de la Compagnie Chimique Franco- 
Américaine donnent des consultations gratuites à 
toutes les femmes qui viennent les voir ou qui leur 
écrivent.

MARQUE
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••A /OLFAOaiQü^.'
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Prix 50 Cents la Boîte E

manu fa£ r un tes po un la //
Com pa cn/e Chimique Tpaa'co AMëntCAtNC Omit As

/lO<V r»fAl.C^A/AflA. £* 'lyrpiV. ____________V

Les Pilules Rouges se vendent 50 centins la boîte. 
Tous les pharmaciens et les marchands de remèdes 
les ont. Cependant si quelqu’un ne pouvait les trou­
ver dans sa localité, nous les lui enverrons sur récep­
tion du prix. COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO- 
AMERICAINE, limitée, 274, rue St-Denis, Montréal.Fac-similé de la boite des Pilules Rouges
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Avez-vous $100
à placer? A
f —La RENTES

guide de l’épargne et du 
placement, vous en indi­
quera l’emploi le plus 
profitable.

—La RENTE
vous renseignera sur les 
valeurs du marché, mu* 
nicipales, scolaires et 
autres ; notamment sur
obligations 1ère hypothè­
que Bâillât geon, Regent 
Knitting Mills, Compa­
gnie Hydraulique de 
Portneuf.

-U RENTE,
publiée par la Compagnie 
des éditions de la Rente, 
est adressée surdemande, 
aux frais de A

—A VENDRE une boulange­
rie de 900 à 1000 pains par semaine 
située dans la village de St-Koch de 
l'Achigan. Pour tous renseigne­
ments, s’adresser à Albert Morin, 
boulanger à St-Roch. Itnai, 4fs

I
—Hier matin, est décédée Eugé-1 

nie Charland, épouse de Pierre Na- ^5 
deau, tailleur. Les funérailles auront ^ 
lieu demain vendredi, à la cathedra ^ 
le.

«

Vente de 3 Jours
29-Notre-Dame-29

Voisin du Bureau de Poste

Joliette
2 9 - Notre-Dame -29

Voisin du Bureau de Poste
^5 TEL. 187 B. de P. 201

Versa i lie 51V idri caina 
* Boulais

BANQUIERS
MONTRÉAL . TROIS-RIVIÈRES * QUÉBEC

BUREAU-CHEF :
Lus. Ver»»i!ler, Montréal. Tel. : Mais 7080

—Douleurs dans la poitrine., 
“Ma femme souffrit de douleurs i ^ 
dans la poitrine pendant dix ans'M^g 
écrit M. St Czepulkowski de Phila-; jjj 
delphia, Pa. “Aucun docteur n’a 

! pu l’aider et aucun médicament la ‘4J 
soulagea. Elle empirait chaque ^ 
jour. Elle prit alors du Novoro du l^ 
Dr Pierre. Après un bouteille de ce !
remède elle se sentit bien mieux et *̂* *~
quelques bouteilles de plus la guéri-J 4Z 
rent complètement.” Le secret du ^ 
uccès de ce remède végétal repose ^

TEL. 531 j
I
i$1.75 I

FANDORINE g. m.
Reg. $1.75, deux pour A e 0 v

IQyanti 6 Limitée], ■ j
.

j

TEL. 187 B. de P. 201 TEL. 631

PARFUMS
Parfum \ Roses, 4.00 l’once,

2 onces pour.............................
Parfum Muguet, régulier 2.00 1 once,

2 onces pour.............................
Parfum Lilas, régulier 2.00 l’once, 

o

$4.00 j
$2.00 !

i
S3.00 i

15, 16 et 17 Mai.

îPour le Prix

I ________________________________________________

I CREME A BARBE NYAL, 
j rég. 0.35, _.<n
i 2 tubes pour
i mem ewt* ow » « ■ —n < mm* % • me*»-ma** > ^

i
!
i

... DE ...

Baume Analgsique Nyal, rég. 0.35, 
j 12 tubes pour....................................................35é
) Onguent Carbolique Nyal, rég. 0.25, 
î 12 boîtes pour............................................. 25e

Onguent contre Eczema, rég. 0.50, 
12 boites pour . ...

mal, les impuretés du sang et du ^5 
Isystème. 1 our cette raison i! ne 
manque jamais son effet et souvent

** onces pour............................................
sur ce fai. qu’il agit à la racine du ü Parfum Pois de Senteur, régulier 2.00 l’once. ^ ^ j DE SEMENCE

Parfum au I rèfle, régulier 2.00 l’once, t
pour............................................82.00 |12 onces

rég. 0.10, 2 paquets o.io
| Onguent de Moutarde, rég. 0.35,

*> ___
t

Jj Doites pour .

5<>e £
35<

.. || | I manque jaïuuiî eu ci ci MJUVCUl ....
INOUVCllC banque | aide quand d’autres remèdes ont été ]2 Parfum Nysis, régulier 5.00 1 once.

m n m • « m A t a ^ a ^ A ----. • . . — __ * J . ^ ^ M /* •? VN /N I I V*

I *

i sans résultat. Ce n'est pas un médi- i i-5
Une de perdue, une autre de re Rament de pharmacien.^ des agents 2 

trouvée... La semaine dernière, J,-,1 spéciaux le procurent. Lcriie au Di ^ 
banque Nationale transportait défi-1 ^>t^cr e Fahrney & Sons Co., 2 >01 
nitivement ses affaires à la Banque j ^ ashington Blvd., Chicago, 11!. 
d’Hochelaga. La Banque Provin- [ Uvrés exemPl de droits au Cana‘ £ 
ciale a cru que le moment était pro :da- <•
pice de s installer au milieu de nous —On demande terre à jardinage ^2 
C’est dans cette intention que les j \ux environs de Joliette à Montréal ^ 
directeurs de cette institution cana* ; Donnez prix et renseignements b 
dienne-française ont acheté l’immeu-j Jean Charbonneau. Montmagnv. 
ble occupé, avant le premier mai Station. 17 av. 4fs
par la Banque Nationale. L’orga­
nisation est éjà à moitié terminée et

— onces pour . $5.01) i DROGUES

I Baume Mentholé, rég. 0.35, ü
12 boîtes pour..................................................35ç^

* ------------------—----------------
î

4 «■* m**
LINIMENT BLANC

FAMEUSE CREATION.
PARFUM CI-MI [Voyez-moi

$4.00 l’once, 2 onces

Parfum au Chypre, régulier 2.00 1 once.

Acide Borique, régulier 0.10 le paquet.
12 pour

12 onces pour

j Se! à Médecine, régulier 0.15 la livre,
I 2 livres pour.............................

* « - j Glycerine pure. 4 oz., régulier 0.25,
j 12 bouteilles pour...........................

§2.00 j Aspirin grs. régulier 0.39 le cent.

10 c

15c

( NYAL, reg. 0.50,
I 2 bouteilles pour

I

0.501
I

25c ■

PAPETERIE

Pouci : 12 cents . . .... . . 39C

d’ici quelques jours la Banque Pro­
vinciale pourra ouvrir ses portes. M 
J.-E. Casavant. autrefois à la tête 
de la Banque d’Hochelaga, succur­
sale de Joliette, en sera le nouveau 
gérant. A la nouvelle institution et 
au nouveau gérant, qui est un an 
cien parmi nous, nous souhaitons 
plein succès.

f-O V
5

En Ville
?
M M

f,
r

REGLEIWENT BE FAILLITE
A l’avenir, je m’occuperai de« 

règlements de faillite qui me se 
ront confiés. Avant tout, je m’ef­
forcerai de faire venir à une en­
tente les créanciers et débiteurs 
avant la faillite, afin d’éviter des 
frais énormes aux intéressés.

Venez me voir avant de faire 
cession de vos biens. A. A. Bou­
cher. 6 rue Notre-Dame. Joliette.

1er mai if*

ares
Poudre Nylotis. régulier 0.50 boîte,

12 boites.....................................
Poudre Nylotis, régulier 1.00,

12 boites pour.............................
Poudre Grasse, régulier 0.35,

12 boites pour.............................
<#• «V»

CREME DE BEAUTE (liqui- A £ 
de) NYLOTIS, rég. 0.50 Çjf# ij 
2 bouteilles pour

I

—Samedi dernier, h l’occasion de 
son prochain mariage, les nombreux 
amis de M. Edgar Pouliot, lui on’ 
fait une jolie fête et lui présentèrent 
leurs voeux qu’ils accompagne! enî 
d’un magnifique cadeau. Il v eût 
banquet à l’hôtel Joliette à la suite 
duquel plusieurs discours joliment 
tournés furent prononcés.

—1 ouring Ford nouvellemen: 
overhaulé à vendre bon marché. 
S’adresser à Euclide Gagnon, St- 
Jacques, Co. Montcalm.

—Nouveaux choix de COU­
PONS, toutes les semaines, d’ici 
quelque temps. C’est la saison où 
l’on peut avoir des balances de piè­
ces, chez le manufacturier. Profitez- 
en Fil, 09 cents le rouleau, $1.06 la

—M. France Rivest annonce
qu’il a à vendre une nourriture pou. ^
les veaux qui remplace le lait et aus- #̂ *
si qu’il achète toujours les peaux del <5 
chevaux, de vaches et de veaux. >2

lmai 4fs

Collyre pour les yeux, N vais, rég. 0.25, 
2 bouteilles pour .... 

Camphor Ice. régulier, 025,
12 boites pour...................................

TALCUM pour F* bain, régulier 0.25,
2 boites pour...................................

Nyal Asthma Remedy, régulier 025,
2 boites pour...................................

| Peroxide d*Hydrogen, 4 oz. rég. 0.25,
I 12 bouteilles pour.............................
| Peioxide d’Hvdrogen. 16 oz., rég. 0.60,

oOç | 12 bouteilles pour................................
{ Teinture d’iode, régulier 0.25,

$1.00 , 2 bouteilles pour.............................
| 1 iuile de Castor, régulier 0.25,

- oiK' J 12 bouteilles pour................................
- | Pilules A. B. S. C., régulier 0.25 le cent,

et: | 12 cents pour.....................................
' » . N A» «

! GRAINE de LIN, 
rég. 0.20 la livre,
2 livres pour

• Enveloppes, régulier 0.10 le paquet,
I
i

12 [JOUI
: Enveloppes, régulier 0.1 5 le paquet,

25r j 2 pour....................................
| Pads pour écrire, rég. 0.13,

12 pour60c |
ne,, ! Pads pour écrire, rég. 0.25,
^'^7 I *0t £ pour............................................

. 125c | Boite de papier et enveloppes, rég. 0.50, 
j 2 boîtes pour . ....

10c «

15ç . •
lr g
1 oc Ç?

25é g

50cor • ?!
^;>C ( Cartes de correspondances et enveloppes rég. 0.60,

0<yA | ENCRE NOIRE ET BLEUE, rég. 0.15, |j

c ùi O | ^ bouteilles pour........................................... 15Ç •£

C. «U «U
I Boules à mites, régulier 0.1 5 la livre, 

115C j 12 livres pour...........................

O!
| Naphtaline, poudre à mites, rég. 0.15 la livre.

....... ... J ENCRE ROUGE, régulier 0.15, Sj
I 2 bouteilles pour............................................ 15C ???

| 5C I BLAIREAUX, (brosses à barbe), rég. 0.75,
I 2 pour....................................................... 75C

MÇ j 12 1 ivres pour . 15c ! BROSSES A DENTS, régulier 0.25.

os I .

« j*» 4 a r •# «

A la demande du public qui 
n’est pas satisfait de notie b'i.in 
derie chinoise, j’enverrai votre 
buanderie, ou tout ce que vous 
aurez à faire laver ou nettoyer à 
Montréal. Je livrerai tous les sa­
medis ce qui aura été apporté F 
semaine précédente. Prix ordina1- 
res.

J. CLAUDE BARRETTE
54 rue Notre-Dame, Juliette.

CACHETS pour MAL de 
TETE, régulier 0.25 
2 boites pour

Contre la Grippe et le Rhum
Tablettes laxacold Nyals, rég. 023,

12 boîtes pour..................................................
Huskey Nyals, régulier 023,

12 boites pour..................................................
Sirop Anticoqueluche Nyal, rég, 0.33.

12 bouteilles pour ........................................
Gargarisme Nyal, régulier 0.23,

2 bouteilles pour..........................................

-">c‘ ’ EAU DE FLORIDE, 
' 1 rég. 0.35,

J 2 bouteilles pour

12 brosses pour . 250 £
| Pâte Dentifrice ORISTOL, rég. 0.25, 

12 tubes pour.............................I
25c §

6
TONIQUES

Pâte Dentifrice ROGER
GALLET, rég. 0.35, 
2 tubes pour

0.351
I| Pilules Blaud Laxatative Nyal, rég. 0.50,

I 12 bouteilles pour . . .............................50ç j
25e ! Sirop aux Hvpophosphites Nyals rég. 1.00, j

2 bouteilles pour...................................$1.00 |I Pour les Enfants
25é î Créoplios, tonique et antiseptique 1.00,

25c
o % (.

i

i -
‘2 bouteilles pour...................................$1.00 j

j Sirop contre le RPIUME Nyal, rég. 0.35,

i Elixir d’Huile de FOIE
IS EMULSION D’HUILE DE FOIE DE MORUE j

—VALET SERVICE. Près- $
> l sage, nettoyage et repassage d’ha- <douzaine. Du nouveau a chaque se- 6 . £—

maine. 2me étage. Edrf.ce Georges ; b,tf’ IelePbone,z au No ?3/ et c*utl £
Desroches, en haut du Magasin j : un ,ra chercher votre lm«c et ^ ^
CLAUDE BARRETTE. j ‘e reJournera- ~ Service. Bas prix. <Z

—TEINTURERIE. Teinture L Richard ^
de manteaux, robes, costumes, bas.! Té|. 337i ré5 487 w 24avr. j.n.o 
rideaux, portières. Aussi teinture, en 1 
moins de 24 heures de tout article de 
deuil.

1 einturerie Poitras, 1 7, rue Guil- 
bault.
I cl. 537. rés. 487 24av. j.n o.
**-5» y •'• -# - f <*■ I*-** •«.%-<• » •

Nyals, rég. 0.50. 
2 bouteilles

de MORUE de NYAL, 
rég. $1.00, 2 bout.

Z Sirop au cerisier sauvage, rég. 0.25. 
2 bouteilles pour ....

^ | Tonique Digestif Nyal, régulier 1.00, 
qk. J 12 bouteilles pour........................... . 81.00
-*.>c I

I

« j
s* iPOMMADE ROGER GAL- a

LET (pour les lèvres) rég. 0.25 
2 boites pour

: *1 ablettes Neuro-T onique Nyal, rég. 0.50, t
2 bouteilles pour . . ............................50r I

I ablettes de Vitamines, régulier 1.00, I
............................... si.oo ii

i lî pour

•j

i2 Bureaux modernes à /
\ louer dans le bloc de L. • 
\ STEINBERG, divisés au i
1 goût du locataire. Prix \
2 raisonnable. S'adresser ']
4 au Magasin L. Stein- i
2 berg, Place Lavaltrie,
t Joliette. «I
44 24 jan. j.n.o.

—M. Nazaire Martel, courtier 
en assurances, 6 rue Manseau, qui, 
il y a un an, s’est porté acquéreur 
du bureau de M. Paul Forest, an-1 
nonce au public qu’à partir du 1er 
mai, il tiendra ses bureaux au No 
21. rue Notre-Dame. I7avr. j.n.o.

.

M. Edouard St-Geor-

AVIS AUX LULTiVAlbÜhS
Sachez bien que c’est au No 6 

rue Notre-Dame, que vous aurez 
tous les renseignements désirés 
pour l’achat et la vente de pro 
priétés dans la ville de Joliette et 
ses environs.

20 terres de différents prix,
35 propriétés en ville,
150 lots à bâtir,
3 beurreries,
2 boulangeries,
5 différents genres de commer­

ce.
2 boutiques de forge.
2 moulins à farine,
I garage, etc., etc. 
Quelques-unes de ces proprié­

tés peuvent être échangées. Avis 
aux intéressés. A. A. Boucher, 6 
rue Notre-Dame, Joliette.

1er tuai K.

CHOCOLATS
Savon Infant Delight, régulier 0.15,

----------------------------------------------  j EXTRACTEUR des CORS
I NYAL, rég. 0.25,
I 2 bouteilles pour

Cerises Maraschino, dans liqueur, rég. 1.25 la livre, , —
2 livres pour.......................................... I

Bordeaux, régulier 1.00 la livre, I
2 livres pour.................................... . $1.00 I ____  _ _ _ _ _ ^

A la menthe, (wafers) régulier 0.85 la livre, î __ . __
2 livres pour ................................................. 85e I EAU ^ARABANA,

Fudyu "Horn. Made”, régul», 1.00 lu livre. ' reS- °-35r 2 bout- Pour
2 livres pour............................................$1.00 j

AUX AMANDES, régulier 1.25 la livre.

0.25
!

2 morceaux pour......................................... 15c j
■» —• te. «te te» -te» -Vte -w |

[Quantité Limitée
0.

<> livres pour. $1.25 •
, r I

Au Cocoanut, régulier 1.00 la livre,
2 livres pour............................................$1.00 1

Brazils dans crème, régulier 1.00 la livre, I

2 livres pour.................................... . $1.00
Filberts dans crème, régulier 0.90 la livre,

........................................... 0002 livres pour
Macarons dans crcmc, régulier 0.75 la livre, |

2 livres pour...............................................75^ j
Caramels Spécial N. O. régulier, 0.95 la livre, j

2 livres pour..............................................05O {
A LA CREME FOUETTE, régulier 0.83 la livre. |

! Vous achetez un article !

2 iiivres pour

—Soyez convaincus que c’est au £2
coin des rues NOT RE-DAME et jgg _ _

ges, courtier en assurait- ^.«T AT’d'hZrï 1 shampoo Â l'HuFle de
îur g COCO EMULS, rég. 0.35 

2 bouteilles pour
ces, résidant, avant le pardessus, à très bon marché, p
T r mn; «„ \Tfl PL,r.p Emîmes et jeunes gens. Allez tout =2
J U mai, ail i\o ol, i ia(e droit chez boulard & fre- 1

. 85c j
A L’ERABLE avec NOIX, régulier 0.95 ia livre. | 

2 livics pour.............................................. î)5o i- i
i

et nous vous en don­
nons un GRATIS.......

,1

ÿ ¥

i

2 bouteilles pour . ... . . 35é
I ablettes purgatives, régulier 0.25,

2 boites pour................................... . . . 25é
Sirop Anticoqueluche, régulier 0.35,

2 bouteilles pour . ... . . *>5^
MG SEN, régulier 0.23,

2 IxDÎtes pour...................................
Sirop de FIGUES. Nyal, rég. 0.35.

. . . 25r*

2 bouteilles pour . ... . . 35c
1 alcum boriqué, rég. 0.25,

2 boites pour............................. . - 25ç

ANTI-BUZZ, contre les mous­
tiques, reg. 0.35,
2 bouteilles pour 035
Articles en Caoutchouc

Sacs à Eau chaude, rég. 2.25,
2 pour .............................................. $2.25

C ulottes pour BEBE, régulier 0.50,
pour.......................................... . . 50ét

Suces pour bouteilles, régulier 0.15,
2 pour . . . 15é

Suces pour amuser, régulier 0.15,
JL pour . . 15é

BOUTEILLES NOURRI- ÔÎÔRICES, rég. O.IO,
2 bouteilles pour

Crème a la ROSE, pour les mains, 0.35,
2 bouteilles pour . ... . . 35C

Crcmc au Witch Hazel, régulier 0.35,
2 bouteilles pour........................... . . . 35<ï
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Pharmacie Joliette i u?°gDS
2 bouteilles pour

(Quantité limitée)Voisin du Bureau de Poste.
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I.a val trie, annonce au RE. 20mars j.n.o.
pllblic (JLl’il vient fit1 - Encan de meubles Ma^niU- !
Ironcnnrlor ono Li,r«o,iV quc occa5,on■ Un encan de meubles poeles de cuisine, avec bouilloires cl 

1 Q " ...... CailX neufs et d’occasion sera fait le 12 réchauds, poêles carrés de 2p2
au No 20, rue Notre-Da- mai prochain, comprenant buffets pieds (box-stoves) tables d’exten-

- o . . ! (side-boards) cabinets d’argenterie, sion,rondes et plusieurs autres tablesme. * 8mai J.n.o. r " * ' 1

de seconde main, service de cham­
bre â coucher et à diner, couhcttcs 
en fer et en bois, chaises de toutes 
sortes, carosse et berceaux d’enfants,

attelage simple et voiture de livrai­
son (lorry) simple, sleigh. D’ici iu 
12 mai, je changerai des meubles 
neufs pour des vieux. Aussi â louer

un logement de trois appartements. 
S’adresser à J. A. Cormier, agent 
général de la Sécurité du Canada 
assurance-vic, prenant les enfant;'

naissants jusqu'à l’âge de 65 
No 18! Saint-Charles Borromcc- 
S'il faisait mauvais, l'encan serait 
remis au lendemain.


